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DES PROJETS INAUGURÉS ET D’AUTRES LANCÉS À DJELFA 

Tebboune réinvestit le terrain 
Outre l’inauguration de plusieurs projets d’envergure et le lancement d’autres dans la wilaya de Djelfa, où il était en visite, hier, le

président de la République, Abdelmadjid Tebboune, a annoncé le lancement dès 2024 d’un nouveau programme de logements, AADL 3.

le président de la République, Abdelmadjid Tebbou-
ne, a indiqué que les projets de réalisation des loge-
ments de location-vente se poursuivront, en assu-

rant que la réalisation des logements AADL restera une
priorité pour l’Etat du fait qu’ils sont destinés à la classe
moyenne. Une catégorie sociale qui « doit être protégée en
tant que base stabilisatrice du pays, selon le Président. 
Lors de sa visite de travail et d’inspection dans la wilaya
de Djelfa, le président de la République a inauguré plu-
sieurs projets d’envergures dont la ligne ferroviaire Bou-
ghezoul-Djelfa-Laghouat, mise en service sur une distan-
ce de 250 km et d’une vitesse de 220 km/h, ainsi que la
gare multimodale de transport de voyageurs et de mar-
chandises. Après la cérémonie d’inauguration, le président
de la République accompagné du chef d’état-major de
l’Armée nationale populaire (ANP), le général de corps
d’armée Said Chanegriha, et de membres du Gouverne-
ment, a inspecté les différentes installations de la gare
multimodale de la ligne ferroviaire du chef-lieu de Djelfa.
Cette gare est réalisée selon les normes internationales et
dans une architecture moderne. Selon les explications
fournies sur place au président de la République, un
réseau ferroviaire de 321 km de long a été réalisé dans la
wilaya, par des compétences 100% algériennes, et dont il
est attendu une importante contribution pour faire bascu-
ler cette wilaya agro-steppique vers une nouvelle étape
d’un développement durable.
Le chef de l’Etat a donné, dans la seconde étape de sa visi-
te à Djelfa, le coup d’envoi du projet de relance du Barra-
ge vert, prévoyant le reboisement de 400.000 hectares
d’ici à 2026. L’opération de reboisement, supervisée par le
Président Tebboune, qui y a participé symboliquement en
plantant un arbre, a mobilisé des éléments de la conserva-
tion des forêts de la wilaya, les scouts musulmans algé-
riens et des représentants de la société civile. 
Dans le cadre de ce projet, il a été procédé dans cette
région à la plantation de différentes espèces d’arbres sur
une superficie de 70 hectares. En outre, M. Tebboune a
procédé à l’inauguration du Centre anti-cancer (CAC)
« Colonel Moudjahid Ahmed Bencherif ». A cette occa-
sion, il a reçu des explications exhaustives sur ce projet
vital réalisé sur une superficie d’environ 5 hectares, pour

un coût de plus de 6 milliards de DA.  Ce Centre dispose
d’un matériel médical de pointe et d’un système numé-
rique avancé, ainsi que de plusieurs structures de santé
encadrées par une équipe médicale hautement qualifiée, à
même de répondre aux besoins de la population de la
wilaya et des régions voisines.  Le CAC a été réalisé en
concrétisation de l’un des engagements pris par le Prési-
dent de la République devant les habitants de la wilaya,
lors de la campagne électorale pour la présidentielle de
2019. Lancé en mars 2021 ce projet dont la réalisation a
été confiée, en octobre 2020, à la société Cosider, a été
réceptionné en juillet dernier, avant les délais fixés.
Le nouveau CAC sera doté de trois accélérateurs pour les-
quels une enveloppe de 2,7 milliards de DA a été allouée.
Avec une capacité d’accueil de 120 lits, le centre est enca-
dré par 70 médecins, 15 spécialistes physiologistes et 250
paramédicaux.

Cette structure est à même d’assurer des séances de soins
pour 150 patients/jour et le même nombre d’examens
médicaux quotidiens A noter que ce centre est entré en ser-
vice parallèlement à son inauguration et a commencé à
recevoir les premiers patients qui ont tenu à remercier le
président de la République pour la création de cette struc-
ture de santé à même de réduire les déplacements des
patients et des garde-malades aux centres de Blida et d’Al-
ger. Au final, dans le secteur de l’enseignement supérieur,
le chef de l’Etat a procédé à l’inauguration de la première
Faculté de médecine de la région d’une capacité de près de
100 places pédagogiques. Il convient de noter que le pré-
sident de la République avait décidé le 18 octobre dernier
de reporter sa visite prévue dans la wilaya de Djelfa suite
« aux derniers développements dangereux » survenus
dans les territoires palestiniens occupés.

Sihem B. 

NOUVELLE LOI SYNDICALE

le délai de mise en conformité arrive à expiration
Le ministère du Travail, de l’Emploi et
de la Sécurité sociale a sommé les diffé-
rents syndicats de remettre les statuts de
leurs organisations modifiés, conformé-
ment aux dispositions de la nouvelle loi
relative à l’exercice syndicale, avant le
1er novembre.
Le ministère a rappelé, à travers une cor-
respondance adressée aux différents syndi-
cats, notamment ceux qui n’ont pas encore
remis leurs nouveaux statuts modifiés et
complétés selon la nouvelle loi syndicale,
l’obligation de le faire avant le
1er novembre.
Ainsi, plusieurs syndicats ont organisé
leurs congrès extraordinaires pour discuter
de leurs statuts et modifier les règlements
intérieurs afin qu’ils soient conformes à la
nouvelle loi. Il s’agit, entre autres, du Syn-
dicat autonome des travailleurs de l’éduca-
tion et de la formation (SATEF), qui a
affirmé au Jeune Indépendant, par le biais
de son SG Boualem Amoura, avoir organi-
sé le congrès extraordinaire de conformité
les mardi 24 et mercredi 25 octobre 2023
« pour mettre notre statut particulier en
conformité avec la loi 23/02 qui régit
l’exercice syndical ». Il a ajouté : « Nous
allons transmettre aujourd’hui le nouveau
statut au ministre du Travail. »  
Le Syndicat des praticiens spécialistes de
la santé publique (SNPSSP) a aussi orga-
nisé un congrès de conformité, durant
lequel les membres du conseil national ont
procédé à l’élection d’un nouveau prési-
dent à la place du Dr Mohamed Yousfi.

Le Conseil national autonome des direc-
teurs de lycées (CNADL) a tenu les 20 et
21 octobre, au lycée Frantz-Fanon, à Bou-
merdès, la session extraordinaire pour la
mise en conformité du statut particulier du
syndicat. Dans un communiqué rendu
public, l’organisation syndicale a réitéré
son attachement aux revendications soule-
vées par les directeurs des lycées.
Il s’agit, entre autres, de la publication du
statut particulier du secteur de l’éducation
nationale dans les plus brefs délais pour
remédier aux déséquilibres contenus,
conformément aux propositions présen-
tées par le syndicat, notamment en ce qui
concerne « le classement des directeurs,
qui doivent être classés au sommet de la
pyramide et doivent bénéficier de points
indiciaires importants vu la pénibilité et
les lourdes responsabilités et tâches qu’ils
assument dans la gestion de leurs établis-
sements ».
Le CNADL exige du gouvernement de
dépénaliser les erreurs résultant de la ges-
tion et de retourner à la centralisation de la
gestion du dossier des directeurs des
lycées et l’annulation des décisions liées à
l’attribution de la gestion aux directeurs de
l’éducation nationale.
Le ministère du Travail, faut-il le souli-
gner, a rappelé en mai dernier, dans un
communiqué, que « la loi n° 23-02 du 25
avril 2023, relative à l’exercice du droit
syndical, a été publiée au Journal offi-
ciel n° 29 du 2 mai 2023 ».
Par conséquent, les organisations syndi-

cales de travailleurs et d’employeurs léga-
lement constituées en vertu des disposi-
tions de la loi n° 90-14 abrogée (loi du 2
juin 1990 relative aux modalités d’exerci-
ce du droit syndical, ndlr) devaient mettre
en conformité leurs statuts aux disposi-
tions de la nouvelle loi, notamment aux
dispositions de son article 38, et les trans-
mettre au ministère du Travail, de l’Em-
ploi et de la Sécurité sociale – Direction
des relations du travail, et ce pour examen
et avis.
Le ministère avait précisé que ceci devait
se faire « dans un délai de six mois à
compter de la date de la publication de la
loi dans le Journal officiel, soit durant la
période allant du 2 mai 2023 au 2
novembre 2023 ».
Il convient de rappeler que cette nouvelle
loi, relative à l’exercice du droit syndical,
a été rejetée par la majorité des syndicats.

Ce que stipuLe La nouveLLe Loi 
A travers la révision et l’adoption de cette
loi, les hautes autorités du pays veulent
réorganiser le champ syndical et donner
plus de valeur à cette activité à fort impact
sur le paysage économique et politique.
Cette loi consacre la liberté d’exercer le
droit syndical. Elle définit également les
dispositions et principes relatifs à la
constitution d’organisations syndicales, à
la liberté d’association et à l’exercice du
droit syndical.
La nouvelle loi interdit la création d’orga-
nisations syndicales sur la base de consi-

dérations qui portent atteinte à l’unité
nationale, aux valeurs, aux constantes
nationales et aux dispositions prévues par
la Constitution.
Selon l’article 10, il est interdit aux orga-
nismes employeurs de prendre en considé-
ration l’adhésion ou non à une organisa-
tion syndicale des travailleurs salariés ou
de l’exercice d’une activité syndicale dans
les décisions relatives au recrutement, à la
promotion, à l’avancement, à la mutation,
à la formation professionnelle, à la rému-
nération, à l’octroi des prestations d’avan-
tages sociaux et aux mesures discipli-
naires.
Quant à l’article 12, il stipule que la nou-
velle loi interdit aux organisations syndi-
cales d’être structurellement et fonction-
nellement affiliées à des partis politiques ;
elles ne peuvent obtenir un soutien finan-
cier ou d’autres privilèges de ces partis,
sous peine d’appliquer les dispositions des
articles 62 et 65 de cette loi.
La nouvelle loi limite le nombre de man-
dats des dirigeants syndicaux à deux,
d’une durée de 5 ans maximum chacun, et
ce pour consacrer le principe d’alternance
pour une gestion démocratique et efficace,
selon le texte de cette loi.
Il est également interdit de cumuler le
mandat d’un membre d’un organe de
direction et/ou de direction d’une organi-
sation syndicale avec l’exercice d’une res-
ponsabilité statutaire ou d’un mandat dans
les organes dirigeants d’un parti politique.

Lynda Louifi
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23e JOUR DE L’AGRESSION SIONISTE

situation dramatique à Ghaza
La situation humanitaire est de plus en plus dramatique dans la bande de Ghaza. Les bombardements sionistes dévastent des quartiers
entiers et fauchent chaque jour des centaines de vies. En plus du blocus inhumain imposé aux Ghazaouis depuis plus de 16 ans, l’entité
sioniste a coupé tous les moyens de télécommunication et internet pour tenter d’isoler les Palestiniens du reste du monde et d’étouffer

les crimes abjects perpétrés en majorité contre des enfants et des femmes.

Plus les frappes israéliennes s’inten-
sifient, plus la vie devient de plus
en plus impossible à Ghaza. Les

stocks alimentaires des organisations
internationales opérant dans l’enclave
palestinienne sont « presque vides », et
l’eau, déjà rare, devient inaccessible. Les
alertes de l’ONU se multiplient, mais les
israéliens qui agissent en contradiction
avec toutes les lois, humanitaires, interna-
tionales et celles de guerre, persistent à
cumuler les crimes contre l’humanité.
Poursuivant leur politique de punition col-
lective, comme souligné par l’ONU, les
forces d’occupation sionistes ont mis hors
service plus de 20 stations de dessalement,
provoquant ainsi une crise sans précédent
dans la bande de Ghaza. Seulement deux
stations de dessalement sont en service
actuellement selon les autorités locales.
Alors que l’Organisation mondiale de la
santé (OMS) considère 50 litres en
moyenne par jour et par personne comme
étant la norme et 20 litres comme le strict
minimum, les Ghazaouis consomment
beaucoup moins. Chaque habitant
consomme entre 5 à 10 litres d’eau quoti-
diennement, d’abord pour s’hydrater, mais
aussi pour l’hygiène.
Les forces d’occupation terroriste appli-
quent une politique de terre brûlée visant à
terroriser les civils en intensifiant les bom-
bardements sur Ghaza, notamment de nuit.
Selon les dires des responsables sionistes,
il ne s’agit que de la première partie de
cette agression abjecte qui a démontré au
monde entier le visage hideux de l’entité
sioniste.
Ces bombardements meurtriers n’ont pas
permis aux forces sionistes d’avancer dans
l’enclave palestinienne. Toutes les tenta-
tives ont été repoussées par les combat-
tants de la Résistance. Hier, les Brigades
d’Al-Qassam, la branche militaire du
mouvement Hamas, a indiqué dans un
communiqué que ces combattants se sont
« engagés dans des accrochages avec les
forces d’occupation et ont détruit des véhi-
cules blindés israéliens, et tué et blessé un
nombre important des forces
ennemies dans la région d’Al-Amriyya, au
nord-ouest de Beit Lahia ».
A l’est de Rafah, la résistance palestinien-

ne a tendu une embuscade à une force
d’infanterie sioniste, qui s’est retirée de
cette région après de violents affronte-
ments avec les résistants, qui ont duré plus
de trois heures.
En tentant de minimiser leurs pertes, le
porte-parole de l’armée d’occupation a
annoncé qu’un officier de l’armée avait
été grièvement blessé suite à l’explosion
d’une bombe dans le nord de la bande de
Ghaza, et qu’un autre soldat avait été bles-
sé lors d’un affrontement avec des
hommes armés dans le nord de la bande de
Ghaza.
Il convient de rappeler que l’invasion ter-
restre lancée, avant-hier, par l’occupation
israélienne sur trois axes à Ghaza a échoué
et des soldats de l’occupation avaient été
tués et blessés. Par ailleurs, le mouvement

de la résistance palestinienne Hamas s’est
dit prêt à un échange de prisonniers avec
l’entité sioniste « immédiatement ».
« Le prix à payer pour le grand nombre de
prisonniers de l’ennemi qui sont entre nos
mains est de vider les prisons de tous les
otages palestiniens », a déclaré le porte-
parole militaire du Hamas, Abou Obeïda,
dans un enregistrement diffusé par la chaî-
ne de télévision Al-Aqsa.
Les Brigades Al-Qassam ont affirmé
avant-hier qu’elles étaient prêtes à relâ-
cher les prisonniers qu’elles avaient arrê-
tés lors de l’opération Déluge D’El Aqsa
en échange de la libération de tous les
Palestiniens incarcérés injustement et illé-
galement par l’occupant israélien.
« Si l’ennemi souhaite clore ce dossier
d’un seul coup, nous sommes prêts à le

faire. S’il veut un processus par étapes,
nous sommes prêts aussi », a-t-il ajouté.
« Nous sommes prêts à immédiatement
conclure un échange pour faire libérer tous
les prisonniers dans les prisons de l’enne-
mi sioniste contre tous les prisonniers aux
mains de la résistance », a déclaré le chef
du Hamas, Yahya Sinouar, plus tard, dans
un communiqué. Il s’agit de sa première
prise de position depuis le début de
l’agression le 7 octobre.
Environ 230 prisonniers (chiffre qui n’est
pas exhaustif, ndlr) sont retenus dans la
bande de Ghaza par les mouvements de la
Résistance qui ont pris part à l’opération
militaire qui a visé le 7 octobre les colo-
nies dans l’enveloppe de Ghaza.

Mohamed Mecelti

erdogan fustige israël et l’occident
«israëL, nous allons t’afficher aux yeux
du monde comme un criminel de guerre.
Nous ferons le nécessaire pour cela ». Une
phrase clé prononcée par le président turc,
Recep Tayyip Erdogan, qui résume l’am-
pleur de la colère de la communauté inter-
nationale contre les massacres à ciel
ouvert dans la bande de Ghaza.
Jamais Erdogan n’a usé un tel discours
aussi violent et direct contre l’entité sio-
niste, dont les relations bilatérales étaient
normales depuis peu. Erdogan envisageait
même de visiter Tel Aviv et de signer des
accords de coopération économique.
Lors du grand rassemblement pour la
Palestine qui s’est déroulé à l’aéroport
Atatürk d’Istanbul, Erdogan a souligné
surtout que condamner le massacre de
Ghaza revient également à défendre l’in-
dépendance et l’avenir de la Turquie.
« Sous tous les concepts exprimés par les
hauts dirigeants israéliens vous trouverez
une carte de la trahison qui englobe
notamment le territoire de notre pays », a

déclaré le chef de l’Etat turc faisant réfé-
rence au projet « messianique » de grand
Israël et dont Netanyahou l’a rappelé
récemment lors d’un discours en invo-
quant des prophéties bibliques.
Devant près d’un million et demi de Stam-
bouliotes, Erdogan a estimé que « lorsque
j’ai déclaré que le Hamas n’était pas une
organisation terroriste, cela a énormément
déragé Israël, c’est justement pour ça que
nous l’avons exprimé très clairement ». Le
chef de l’Etat turc a souligné le fait que
l’Occident doit quelque chose à Israël du
fait du passé, mais que la Turquie ne lui
doit rien et que c’est pour ça qu’elle parle
librement. « Gaza, la Palestine, c’était
quoi en 1947, c’est quoi aujourd’hui ?
Israël, comment en es-tu arrivé là ? Vous
êtes un occupant, vous êtes une organisa-
tion », a-t-il dit avant d’ajouter : « Ceux
qui hier versaient des larmes de crocodile
pour les civils tués en Ukraine assistent
aujourd’hui silencieux à la mort de mil-
liers d’enfants, de femmes et d’inno-

cents. » Pour le président turc, l’Occident
est le « principal responsable du massacre
de Ghaza. Ce massacre est l’œuvre de
l’Occident », soulignant que « l’Occident
a mobilisé politiciens et médias pour légi-
timer le massacre d’enfants, de femmes et
d’innocents, Israël commet ouvertement
des crimes de guerre ».
« Combien d’enfants, de femmes et de per-
sonnes âgées doivent mourir avant que
vous ne déclariez un cessez-le-feu ? », a-t-
il interrogé, rappelant que ce qui se dérou-
le actuellement à Ghaza n’a rien à voir
avec le droit de se défendre, et qu’il s’agit
d’un massacre ignoble.
Pour sa part, le Secrétaire général de la
Ligue arabe, Ahmed Aboul-Gheith, a
déclaré, hier, que « l’histoire retiendra une
fois de plus que l’entité sioniste s’adonne,
dans son agression sanglante contre la
bande de Ghaza depuis le 7 octobre, à une
véritable politique de la terre brulée ».
S’exprimant au Caire, lors d’une rencontre
officielle, le SG de la Ligue arabe a affir-

mé que « l’ampleur de la destruction à
Ghaza traduit la volonté de l’entité sionis-
te de réduire à néant la ville, dans l’ultime
but de rendre les lieux invivables et de
liquider la cause palestinienne ».
Aboul Gheith a fait observer, dans le
même sens, que « la destruction massive «
visant les infrastructures de base, dont des
usines d’eau, à Ghaza et en Cisjordanie
occupée avec des armes hautement des-
tructrices, est un vieil objectif que l’entité
sioniste s’est fixé depuis toujours ».
Partout dans le monde, des rassemble-
ments de soutien à la Palestine et aux Gha-
zaouis ont été observés, en Europe, en
Amérique du Nord et au Moyen-Orient.
Pour le troisième week-end consécutif, la
plus impressionnante marche s’est dérou-
lée en Angleterre où un immense cortège
s’est élancé sur le pont de Westminster, à
Londres. Des dizaines de milliers de mani-
festants ont réclamé un cessez-le-feu dans
une démonstration de force sans précé-
dent. Hachemi B.
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exportation vers
Les pays BaLtes 
Algerian Qatari Steel
décroche la certification
KIWA 
La soCiété de sidérurgie Algerian
Qatari Steel (AQS) de Bellara,
implantée dans la wilaya de Jijel, a
obtenu un certificat d’approbation
pour ses produits en acier d’armature
KIWA, lui permettant d’exporter ses
produits vers les pays Baltes, ouvrant
ainsi de nouveaux marchés à la
société déjà présente dans plusieurs
pays.
C’est Algerian Qatari Steel qui a fait
cette annonce dans un communiqué,
précisant que «le certificat de
conformité délivré par l’organisme
international d’accréditation «KIWA»
permettra à la société algéro-qatarie
de l’acier de commercialiser son
acier d’armature sur les marchés de
l’Estonie, de la Lettonie et de la
Lituanie, ouvrant ainsi la voie à de
nouveaux marchés considérés comme
parmi les plus exigeants en termes de
qualité et de marketing». 
«L’obtention de ce certificat
prestigieux par la société algéro-
qatarie reflète l’approche
commerciale stratégique et
professionnelle de la direction
d’AQS, qui est aujourd’hui l’une des
principales entreprises nationales
contribuant à augmenter la valeur des
exportations de l’Algérie en dehors
du secteur des hydrocarbures», a-t-on
précisé. Pour AQS «cette réalisation
est le résultat de l’engagement de la
société à atteindre les normes les plus
élevées en matière de performance
industrielle, de qualité, ainsi que de
performance commerciale et
marketing, ce qui en fait l’un des
principaux acteurs de l’industrie
mondiale de l’acier», évoquant le
niveau des exportations de produits
de fer qui a dépassé les 320 000
tonnes au cours des trois trimestres
de l’année en cours. «Cette
réalisation témoigne de l’engagement
de l’entreprise à atteindre les normes
les plus élevées en matière de
performance industrielle, de qualité
et de performance commerciale et
marketing. Ainsi, la société algéro-
qatarie de l’acier est devenue l’un des
principaux acteurs de l’industrie
mondiale de l’acier», a-t-on souligné.
L’organisme international
d’accréditation «KIWA» est l’un des
organismes les plus importants au
monde dans le domaine des tests et
du contrôle de la qualité. Ce certificat
prestigieux est délivré aux entreprises
qui respectent les normes de l’Union
européenne et qui sont conformes
aux lois et réglementations locales en
matière de qualité des produits. Ce
certificat s’ajoute ainsi aux certificats
internationaux déjà obtenus par la
société, tels que la certification du
système de gestion intégré de la
qualité ISO et la certification des
produits en acier d’armature et des
bobines de fil d’acier de l’organisme
britannique «CARES UK», ainsi que
la certification des produits en acier
d’armature de Bologne en août
dernier, ce qui lui a permis d’accéder
aux marchés de l’Europe de l’Est. 

S .N. 

La révoLution numérique du départe-
ment des Finances, principalement les ser-
vices des impôts et des Domaines de l’Etat,
se fera avec l’implication des notaires, les-
quels sont considérés comme acteur incon-
tournable dans cette démarche. C’est dans
ce sens que le ministre des Finances s’est
réuni avec les représentants de la corpora-
tion des notaires dans l’objectif concerter et
de coordonner à même de mener à bien la
numérisation de ces secteurs annoncée
pour cette fin d’année.
Lors de cette réunion tenue avant-hier, Laa-
ziz Faid, a invité les notaires, en tant que
partenaires incontournables, à partager
leurs propositions en matière de numérisa-
tion, dans la mesure où, leurs compétences
et leur expertise sont essentielles pour
garantir la réussite de cette transformation.
C’est ce qu’a indiqué communiqué du
ministère, notant que «cette réunion
marque un jalon significatif dans la moder-
nisation de l’administration publique et les
efforts du gouvernement en vue de faciliter
les échanges d’informations électroniques
et l’efficacité opérationnelle». L’implica-
tion des notaires dans la démarche de
numérisation a été soulignée par le
ministre, lequel a précisé que leur partici-
pation active est essentielle pour que le
processus se déroule de manière transpa-
rente, équitable et en conformité avec les

lois et règlements en vigueur. Lors de cette
rencontre à laquelle ont pris part le repré-
sentant du ministère de la Justice, des
représentants des différentes chambres des
notaires, nationales et régionales ainsi que
les directeurs généraux des Impôts, du
Domaine Nationale et du Trésor, Fais a
également partagé sa vision de l’avenir de
l’administration du domaine national et des
impôts, qui repose sur l’intégration de tech-
nologies de pointe pour rationaliser les pro-
cédures et améliorer l’accès aux services
publics pour le citoyen. Il a souligné que la
numérisation réduira la bureaucratie, amé-
liorera l’efficacité et renforcera la transpa-
rence, tout en minimisant les possibilités de
fraude et de corruption, rappelant que la
finalité de tous ces processus est de servir
le citoyen, en tant qu’usager ultime, de
toutes les prestations de services.
Pour leur part, les représentants de la
Chambre des Notaires ont souligné que
cette réunion présente une opportunité pré-
cieuse pour aborder les problèmes spéci-
fiques liés à la numérisation, des problèmes
qui ne peuvent être résolus efficacement
que grâce à ces rencontres de concertation.
De plus, les représentants de la corporation
des notaires ont manifesté leur engagement
ferme à contribuer activement à la réussite
de la politique de l’État visant à numériser
et moderniser l’administration publique. Ils

ont affirmé leur volonté de travailler avec
les structures du ministères des Finances
pour développer des solutions permettant
d’améliorer la qualité des services, garantir
la sécurité juridique et faciliter la vie des
citoyens et des entreprises. Cette rencontre
a ainsi permis de jeter les bases d’une col-
laboration fructueuse visant à faire progres-
ser la numérisation de l’administration du
domaine national et des impôts, qui profi-
tera à l’ensemble de la société. Suite à cette
première réunion, un consensus unanime a
été établi en faveur de rencontres de
concertation semestrielles visant à discuter
des progrès réalisés et de procéder à un
suivi rigoureux de la mise œuvre des
actions convenues entre les deux parties.
Rappelant qu’un délais est fixé par le pre-
mier responsable du ministère des
Finances, lequel a appelé les services exté-
rieurs de son département, à l’instar des
impôts et des Domaines de l’Etat, à moder-
niser leur performance et à cadrer avec les
évolutions en cours. La fin de l’année est la
date butoir pour mener une révolution
numérique dans le cadre de la politique de
réforme adoptée, selon le ministre lequel a
mis en avant l’accélération et le renforce-
ment de la numérisation du secteur, et ce à
travers l’adoption de plusieurs mesures
collaboratives.

Rim Boukhari

NUMÉRISATION DU SECTEUR FINANCIER

les notaires impliqués

Dans le souci de préserver
le pouvoir d’achat des
citoyens, mis à rude

épreuve par une augmentation
quasi généralisée des prix des
produits de première nécessité,
le président de la République a
donné, lors du dernier Conseil
des ministres consacré à la pré-
sentation du projet de loi de
finances 2024, un ensemble
d’orientations pour soutenir le
pouvoir d’achat, dont la réduc-
tion «au maximum» de la TVA
pour la production avicole et
les produits alimentaires
importés.  
Une rude tâche attend donc le
gouvernement, qui est appelé à
préserver le pouvoir d’achat
d’un côté et à maintenir cette
ressource pour le Trésor public,
surtout que le président de la

République a souligné la néces-
sité de tenir compte des équi-
libres financiers du pays.
Si cette mesure est dictée par la
réalité du terrain, marquée par
une augmentation sans précé-
dent des prix de certains pro-
duits, un équilibre dans son
application est nécessaire.
C’est d’ailleurs ce qui est pré-
conisé. Hacène Menouar, prési-
dent de l’Association de pro-
tection des consommateurs «Al
Aman», qui a salué cette mesu-
re, a plaidé pour la mise en
place d’un système de compen-
sation, soulignant la nécessité
d’impliquer les experts pour
déterminer les modalités d’ap-
plication de cette mesure.  
«En tant que consommateur, on
va avoir des produits de pre-
mière nécessité à notre portée.

Mais le Trésor public va conti-
nuer à prélever cette taxe qui
alimente en partie la caisse du
Trésor public», a-t-il indiqué
lors de son passage, hier, à la
radio nationale, soulignant la
nécessité de créer un équilibre
pour ne pas sentir l’impact de
cette mesure dans un futur
proche. M. Menouar, qui a rap-
pelé que la réduction de cette
taxe sur les produits de base,
principalement alimentaires,
constitue l’une des revendica-
tions de l’association, a appelé
au maintien de la TVA sur les
produits de luxe. «Nous avons
toujours dit qu’il n’était pas
normal d’appliquer un taux de
19 % sur tous les produits sans
qu’il y ait de distinction. On a
proposé de réduire autant que
possible le taux de la TVA sur

les produits alimentaires et de
la compenser en l’augmentant
sur les produits superflus», a-t-
il précisé. M. Menouar a, en
outre, préconisé de faire des
consultations et d’impliquer les
experts pour déterminer sur
quels produits il va falloir bais-
ser de manière considérable la
TVA, et pourquoi pas l’élimi-
ner pour certains produits et
l’augmenter sur d’autres dont
le simple citoyen n’a pas
besoin, comme c’est le cas dans
plusieurs pays du monde où le
taux de la TVA varie entre 7 et
28 %. Car le risque, selon lui,
c’est que cette réduction de la
TVA ne profite pas aux
consommateurs et profite à cer-
tains opérateurs qui sont dans
l’informel.

Lilia Aït Akli

BAISSE DE LA TVA

«un grand chantier» 
La baisse de la taxe sur la valeur ajoutée (TVA) annoncée dans le cadre du projet de loi de finances

pour 2024 ne doit pas avoir un impact sur les revenus du Trésor public. Un équilibre dans l’application
de cette mesure doit impérativement être garanti. C’est l’avis de Hacène Menouar, président

de l’Association de protection des consommateurs Al Aman, tout en saluant la baisse de cette taxe.
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5 Lutte antiDroGue 
Cinq bandes de
trafiquants neutralisées
à Ghardaïa

Dans le cadre de la lutte contre
toute forme de délinquance, les
éléments de la BRI de Ghardaïa sont
parvenus, lors de barrages routiniers,
à démanteler et à neutraliser, dans
deux opérations différentes, cinq
bandes de trafiquants et à saisir au
total 2 135 comprimés psychotropes
de marque Prégabaline 300 mg. C’est
ce qu’a indiqué un communiqué de la
cellule de communication de la
sûreté de Ghardaïa.
Quatorze individus âgés entre 24 et
38 ans, dont quatre repris de justice,
ont été arrêtés par les policiers. Les
données préliminaires de l’enquête
ont révélé que les mis en cause
activaient à Ghardaïa et ses environs
en utilisant leurs motos pour la
commercialisation du produit
prohibé.
Cependant, suite à un minutieux
travail de renseignement mené
pendant plusieurs jours, le service de
lutte contre le trafic illicite des
stupéfiants relevant de la BRI
Ghardaïa a déjoué l’une des plus
grandes opérations de trafic de
comprimés psychotropes durant cette
année 2023. Les enquêtes
approfondies menées par ces services
de police, sous le contrôle du parquet
compétent, ont permis de démêler le
dédale de cette affaire impliquant
quatorze dangereux criminels,
souligne le communiqué.
Les investigations ont permis
d’identifier les cinq bandes de
trafiquants, à commencer par la
première composée d’une personne
en possession de 1 035 capsules
psychotropes dissimulés dans la
pochette de sa moto, tandis qu’un
autre individu a également été arrêté
en possession de 478 capsules. La
troisième bande est composée de
deux individus qui avaient en leur
possession 224 capsules. La
quatrième bande, composée de six
individus, a été appréhendée à bord
d’un bus de transport pour
voyageurs, avec 117 capsules. Quant
à la cinquième, elle était composée
de quatre trafiquants et était en
possession de 281 capsules
psychotropes.
La mission de tous ces dangereux
trafiquants consistait principalement
à commercialiser et distribuer ce
poison dans le milieu des jeunes, et
ce à travers les quartiers de la ville,
explique le communiqué.
Une fois identifiés, tous les
trafiquants ont été appréhendés et les
policiers ont récupéré en plus des
comprimés psychotropes une
importante somme d’argent de
l’ordre de 80 millions de centimes
ainsi qu’une moto qui servait de
moyen de transport. Les mis en cause
ont été présentés au tribunal pour
détention et commercialisation
illicite de stupéfiants.

Aissa Hadj Daoud

a un mois de la fin du premier trimestre,
les élèves s’apprêtent à affronter les pre-
miers tests de cette année scolaire. Le
ministère de l’Education nationale vient
d’annoncer les dates des devoirs et des
évaluations continues pour le premier tri-
mestre en cours.  Le calendrier des devoirs
et contrôles continus a été fixé à partir de
la deuxième semaine de novembre. Ces
évaluations couvriront les trois paliers
d’enseignement. Le ministère a insisté sur

le respect strict de cette période, limitant
les contrôles à une durée totale de 20 jours.
«Une telle décision vise à éviter les retards
et complications rencontrés lors de l’année
scolaire précédente», selon le ministère.
Cette rigueur dans l’importance de respec-
ter la période de la tenue des devoirs, a
souligné le ministère, vise à permettre aux
enseignants et aux élèves de se préparer
sereinement pour les échéances et éviter le
problème de temps que de

nombreux directeurs d’éducation et d’éta-
blissement ont rencontré l’année dernière,
et ce en raison de l’incapacité à terminer
les épreuves dans le délais impartis.
Ainsi, tous les élèves des trois paliers sco-
laires devront passer deux devoirs écrits
dans les matières fondamentales, à l’ex-
ception des élèves du primaire qui 
sont exemptés d’un deuxième devoir
écrit. Cette mesure vise à évaluer de
manière équitable les connaissances et

compétences acquises par les élèves tout
au long de leur parcours scolaire.
Les examens écrits surveillés permettent
également aux enseignants de mesurer la
progression des élèves et d’identifier les
éventuelles lacunes à combler. Ils consti-
tuent ainsi un outil essentiel pour assurer
une évaluation objective et rigoureuse des
élèves, favorisant ainsi leur réussite acadé-
mique.

Lynda Louifi

EDUCATION NATIONALE

les dates des devoirs et des évaluations continues fixées

La CampaGne de vaccination contre la
grippe saisonnière a débuté, hier, dans la
wilaya de Tizi Ouzou, ont indiqué les ser-
vices de la direction de la santé et de la
population (DSP) de la wilaya. Ces mêmes
services ont relevé que le quota de la
wilaya est de 52.000 doses lesquelles ont
été distribuées dans tous les centres de
santé. Ils ont également relevé que le vac-
cin antigrippal est disponible au niveau de
l’Institut Pasteur d’Alger et que l’idée de
rupture de stock est absolument à écarter.
La DSP a lancé un appel aux citoyens en

âge d’être vaccinés, notamment les per-
sonnes les plus concernées par cette vacci-
nation, à savoir les malades chroniques et
les femmes enceintes. 
Ces catégories de personnes sont invitées à
se rendre vers les structures de santé
publique où le vaccin leur sera fourni gra-
tuitement. 
Par ailleurs, ce vaccin antigrippal peut être
trouvé au niveau de toutes les pharmacies
de la wilaya. En ce qui la concerne, Dr Sad-
jia Chekroun, chef de service au niveau de
la DSP chargée de la prévention, a lancé un

appel via les ondes de la radio locale en
direction des personnes dites «vulnérables»
à se rendre dans toutes les structures de
santé de la wilaya, notamment les EPSP
(polycliniques), où le vaccin est disponible,
à se faire vacciner. «Nous appelons toutes
les personnes vulnérables à se rapprocher
des établissements de santé pour se faire
vacciner et se prémunir d’éventuelles com-
plications de la grippe saisonnière», a-t-elle
lancé, en assurant que la campagne se pour-
suivra jusqu’à mars de l’année prochaine.  

De notre bureau, Saïd Tissegouine

la campagne de vaccination
lancée à Tizi ouzou 

a l’occasion du lancement
de la campagne de vac-
cination contre la grippe

saisonnière, hier, le Pr Kamel
Djenouhat a insisté sur l’impor-
tance de celle-ci, d’autant plus
que «cette année, il y a un fort
risque que la grippe soit aussi
virulente que celle de l’année
dernière à cause d’une dette
immunologique», a-t-il
affirmé au Jeune Indépendant. 
Il a expliqué à ce sujet que
«cela fait deux ou trois ans que
nos organismes n’ont pas ren-
contré le virus de la grippe, à
cause de la prédominance d’un
autre virus et, de ce fait, on a
perdu l’immunité qui a été
acquise contre celui de la grip-
pe. C’est ce qui a engendré une
dette immunitaire, et pour la
compenser, il faut au moins
deux ou trois années». Il a assu-
ré qu’»en conséquence cette
année, il y a un fort risque pour
que la grippe soit plus sévère,
surtout par rapport à la popula-
tion vulnérable».
Le Pr Djenouhat a souligné
qu’il s’agit de la population
âgée de plus de 65 ans, des
malades chroniques, à l’instar
des cardiopathies, et ceux qui
ont des maladies respiratoires,
mais également les femmes
enceintes et les professionnels
de la santé. Il a également pré-
conisé pour cette année
d’étendre la vaccination anti-
grippale aux enfants, d’autant

plus qu’»il a été constaté il y a
quelques mois une forte aug-
mentation de la grippe chez les
enfants, avec des formes relati-
vement graves». Il a affirmé
que «souvent, ce qui se passe
dans l’hémisphère Sud se
reproduit chez nous à quelques
mois d’intervalle».
Le président de la Société
d’immunologie a tenu à souli-
gner qu’»il y a un point très
important à relever et à ne pas
oublier ; c’est que, chaque
année, la grippe tue 60 000 per-
sonnes dans le monde. De plus,
que ce soit à l’étranger ou en

Algérie, on a remarqué que le
nombre de patients pris en
charge dans les services de
soins intensifs augmentait
considérablement durant la sai-
son hivernale, qui est la saison
de la propagation de la grippe
et des virus respiratoires».
Le Pr Djenouhat a également
tenu à préciser que «la conta-
mination au virus de la grippe
est à l’origine de l’augmenta-
tion de l’infarctus du myocarde
(IDM), de l’accident cardiovas-
culaire (AVC) et d’infections
pulmonaires graves qui peu-
vent tuer».

Le spécialiste en immunologie
a insisté sur l’importance de la
vaccination pour les personnes
vulnérables, d’autant plus que
l’Algérie a opté, depuis l’année
dernière, pour l’acquisition du
vaccin antigrippal tétravalent
qui protège contre quatre
souches principales du virus de
la grippe qui circule dans le
monde. Il a conclu que «le
citoyen doit comprendre que le
vaccin est à visée préventive.
On n’attend pas que l’on soit
malade pour se faire vacciner.
Le corps doit être préparé pour
une éventuelle attaque virale et
éviter ainsi de graves complica-
tions, car si l’on tombe malade,
c’est trop tard. C’est mainte-
nant que l’on doit se faire vac-
ciner». Pour rappel, il y a une
semaine, le directeur de la pré-
vention et de la promotion de la
santé au ministère de la Santé,
le Dr Djamel Fourar, a annoncé
l’acquisition de deux millions
de doses de vaccin contre la
grippe saisonnière, une quanti-
té qui sera revue à la hausse
«en fonction des besoins natio-
naux». 
Il a précisé que l’Institut Pas-
teur a déjà distribué 1,5 million
de doses aux établissements
hospitaliers universitaires ainsi
qu’aux établissements de santé
de proximité, outre les pharma-
cies, et ce selon les besoins de
chaque région.

Sihem Bounabi

VACCINATION CONTRE LA GRIPPE SAISONNIÈRE

Priorité aux personnes
vulnérables et aux enfants

La vaccination contre la grippe saisonnière est préconisée cette année pour les personnes vulnérables
mais également pour les enfants à cause de forts risques de développement de formes sévères
de la maladie. C’est ce qu’a indiqué le Pr Kamel Djenouhat, président de la Société algérienne

d’immunologie.
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MÉTAUX RARES

Washington s’inquiète du rôle
dominateur de la Chine

La position dominante des acteurs chinois dans l’exploration des fonds marins et l’extraction des métaux rares représente une question
de vive inquiétude pour les Etats-Unis. Au-delà du pur aspect de la concurrence géoéconomique, ce qui met fortement mal à l’aise

Washington est précisément le fait que les dites ressources soient nécessaires pour la production des technologies de nouvelle
génération, dont les systèmes d’armement les plus avancés.

la Chine est en passe de dominer les
fonds marins et ses richesses en
métaux rares – écrit le journal étasu-

nien Washington Post. Ladite publication
prétend que Beijing vise à contrôler les
ressources nécessaires à la technologie de
nouvelle génération, y compris dans le
cadre des systèmes d’armement les plus
sophistiqués.
Selon ledit article la République populaire
de Chine détient déjà cinq des trente
licences d’exploration délivrées par l’Au-
torité internationale des fonds marins
(ISA), basée à Kingston, en Jamaïque. Il
s’agit du plus grand nombre de licences
détenues par un seul pays parmi tous les
Etats concernés. Le tout en vue du début de
l’exploitation minière en haute mer dès
2025. Et lorsque cela se produira, la Chine
aura des droits exclusifs pour creuser
92 000 milles carrés de fonds marins inter-
nationaux, représentant environ la taille du
Royaume-Uni, soit 17% de la superficie
totale actuellement autorisée par l’ISA.
Pour le journal étasunien – les fonds océa-
niques s’annoncent comme le prochain
théâtre de compétition mondiale pour les
ressources – et la Chine est en passe de le
dominer. Cela d’autant plus que la mer
contient des quantités de métaux rares de
plusieurs fois supérieures à celles sur terre.
Ces métaux sont essentiels pour la quasi-
totalité des produits électroniques, des pro-
duits énergétiques propres, ainsi que pour
les puces informatiques avancées d’aujour-
d’hui.
Ainsi et lorsque l’exploitation minière en
haute mer commencera – la Chine, qui
contrôle déjà 95% de l’approvisionnement
mondial en métaux des terres rares et pro-
duit les ¾ de toutes les batteries lithium-
ion – étendra encore plus son emprise sur

les industries émergentes comme l’énergie
propre. L’exploitation minière donnera
également à Beijing un nouvel outil puis-
sant dans sa rivalité croissante avec les
USA. D’autant plus que la Chine a com-
mencé en août dernier à restreindre les
exportations de deux métaux essentiels aux
systèmes de défense étasuniens.
L’article en question note également que
jusqu’à présent les Etats-Unis n’ont pas pu
faire grand-chose pour contrecarrer les
actions de la Chine dans les eaux pro-
fondes – les entreprises étasuniennes,
contrairement aux chinoises, n’ont pas de
contrat d’exploration avec l’ISA et

Washington n’ayant tout simplement pas
de plan clair sur la manière à pouvoir riva-
liser dans cette nouvelle industrie.
Maintenant et en termes de perspectives, le
sujet en question et le ton alarmant qu’il
commence à provoquer du côté washingto-
nien – confirment une nouvelle fois plu-
sieurs choses. Tout d’abord que Washing-
ton déteste la concurrence. L’ex-hégémon
mondial s’étant tellement et longtemps
habitué à pouvoir dominer les affaires
mondiales, dans le cadre géopolitique
comme géoéconomique, que toute «attein-
te» à cette règle provoque une réaction de
vive inquiétude, et bien de fois quasi-hys-

térique. Pourtant et dans le cadre de l’ordre
multipolaire international, il faudra bien
compter avec les nouvelles règles. Que
cela d’ailleurs puisse plaire ou pas du tout.
De deux et concrètement dans le domaine
traité aujourd’hui, l’efficacité chinoise
dans l’exploration des fonds sous-marins
confirme un autre point très important.
Celui que l’époque où les puissances mon-
tantes non-occidentales continuaient à
dépendre, dans certains domaines large-
ment, des technologies occidentales est en
passe de devenir elle aussi du passé. Le
savoir-faire des nations non-occidentales a
non seulement dans nombre de domaines
pu rattraper le retard sur l’Occident, mais
désormais commence sérieusement à
dépasser les concurrents occidentaux.
Quant à la dépendance étasunienne pour
les métaux rares en question, il faudra,
comme dans d’autres domaines, apprendre
à se les procurer sur la base des conditions
de celui qui les possède. A défaut de quoi –
ne pas les obtenir tout simplement. Après
tout et dans l’ère multipolaire post-occi-
dentale les ressources naturelles straté-
giques joueront fort certainement un rôle
clé. Et cela les régimes occidentaux doi-
vent le retenir dès maintenant.
Enfin et en ce qui concerne la dépendance
des industries d’armement occidentales et
particulièrement étasuniennes vis-à-vis de
ces ressources, peut-être qu’il faudra pen-
ser à revoir simplement ses appétits à la
baisse. Le monde ne s’en portera que
mieux. Quant à la prétendue superpuissan-
ce militaire occidentale, y compris dans le
cadre des armements dits les plus sophisti-
qués, de-facto elle n’impressionne plus. Et
c’est une autre des réalités auxquelles les
régimes de l’Occident devront s’y faire.

Mikhail Gamandiy-Egorov

AVEC SON EXERCICE NUCLÉAIRE

l’oTan provoque l’escalade dans le ciel européen
L’otan fait voler des avions avec des
bombes nucléaires – même si elles ne sont
pas réelles selon son service presse – au-
dessus de l’espace aérien international en
Europe. La menace nucléaire est, ainsi,
activée même exacerbée avec ces exer-
cices annuels de l’OTAN. Steadfast Noon
fait monter les tensions au lieu de viser des
accords de paix diplomatiques entre la
Russie et l’UE.
Les Etats-Unis mènent la danse dans le
ciel européen et les habitants ne sont pas
informés de ce danger et n’ont pas décidé
de cet exercice militaire. Les députés
européens ou de l’Assemblée nationale
sont débranchés sur cette question. La
grosse question reste l’implication de la
France alors qu’elle a la possibilité d’une
stratégie nucléaire indépendante.
«L’objectif de la dissuasion nucléaire de
l’OTAN est de préserver la paix, de préve-
nir la coercition et de dissuader l’agres-
sion. Tant qu’il y aura des armes
nucléaires, l’OTAN restera une alliance
nucléaire», a publié sur X le service pres-
se de l’OTAN. «Les armes nucléaires
constituent un élément essentiel des capa-
cités globales de dissuasion et de défense
de l’OTAN, aux côtés des forces de défen-
se conventionnelles et antimissiles», tient
à faire savoir l’Alliance de l’Atlantique

Nord, rajoutant: «L’OTAN est attachée au
contrôle des armements, au désarmement
et à la non-prolifération, mais tant qu’il y
aura des armes nucléaires, elle restera une
alliance nucléaire».
«L’exercice nucléaire annuel de l’OTAN
Steadfast Noon se poursuit», a, donc, fait
savoir sur X ce lundi le Quartier général
suprême des puissances alliées en Europe
(SHAPE) qui est le quartier général du
Commandement allié des opérations
(ACO), l’un des deux commandements
militaires stratégiques de l’OTAN tout en
soulignant que «l’exercice n’implique
aucune bombe réelle».
Steadfast Noon est «une activité de forma-
tion de routine menée chaque année
depuis plus d’une décennie. Elle a débuté
le 16 octobre et se termine le 26 octobre et
elle implique jusqu’à 60 avions de 13 pays
alliés et se déroule au-dessus de l’espace
aérien international en Europe».
Sur mer toujours ce lundi, avec l’exercice
nucléaire dans le ciel européen, «les forces
navales alliées [de l’OTAN] se sont ras-
semblées en mer Méditerranée pour
s’exercer et se préparer aux crises et
menaces potentielles à l’avenir». «Les
participants seront testés dans plusieurs
domaines: aérien, terrestre et maritime,
ainsi que la cyberguerre».

13 Alliés et des aéronefs de divers types,
dont des aéronefs de combat modernes et
des bombardiers américains B-52, qui
décolleront des États-Unis, mais aussi des
aéronefs conventionnels, des avions de
surveillance et des avions de ravitaille-
ment, participent aux manœuvres
nucléaires. «L’exercice se déroule chaque
année dans un pays OTAN différent. Les
vols d’entraînement auront lieu au-dessus
de l’Italie, de la Croatie et de la Méditer-
ranée», avertit le site de l’OTAN. «Cet
exercice nous aidera à garantir la crédibi-
lité, l’efficacité et la sécurité de notre dis-
positif de dissuasion nucléaire», a déclaré
le secrétaire général de l’OTAN, Jens Stol-
tenberg. Il a rajouté: «Il envoie un messa-
ge clair: l’OTAN protégera et défendra
chacun de ses membres».
A l’occasion de Steadfast Noon
2022, Diploweb a rappelé que
«l’OTAN compte parmi ses 30 membres
[aujourd’hui 31 membres avec la Finlande
depuis 2023] trois puissances nucléaires,
les États-Unis, le Royaume-Uni et la Fran-
ce», indiquant que la France a la possibili-
té de mener une stratégie nucléaire indé-
pendante: «Deux d’entre elles sont entiè-
rement indépendantes – les États-Unis et
la France; «Le Royaume-Uni, compte tenu
de ses relations étroites avec Washington,

n’a pas une autonomie stratégique en
matière de nucléaire similaire à la Fran-
ce».
L’agence de presse italienne, Agence
Nova, a rappelé, qu’ «en 2022, Steadfast
Noon, qui a lieu régulièrement en octobre,
s’est déroulé dans l’espace aérien de la
Belgique, du Royaume-Uni et de la mer
du Nord avec la participation de 14 États
parties à l’Alliance atlantique. Au cours
des manœuvres, le transport en toute sécu-
rité des armes nucléaires américaines
depuis des entrepôts souterrains d’autres
États de l’OTAN jusqu’aux avions sur les-
quels elles sont montées est mis en pra-
tique. L’Agence Nova tient à préciser que
«selon des informations non confirmées,
des bombes atomiques américaines
seraient entreposées dans le nord de l’Ita-
lie, en Belgique, en Turquie, aux Pays-Bas
et en Allemagne».
«La dissuasion nucléaire de l’OTAN est
principalement dirigée contre la Russie»,
martèle l’Agence Nova même si l’Otan
affirme sur son site que l’exercice se
déroule, «en majeure partie, à au moins
1000 kilomètres des frontières russes». La
France, elle, à la capacité de mener une
autre politique, mais suit celle des Etats-
Unis. 

Julien Le Ménéec
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LA CEDEAO FERAIT MARCHE ARRIÈRE 

l’option de l’intervention
militaire au niger écartée 

L’option d’une intervention militaire au Niger n’est plus à l’agenda de la CEDEAO, selon une source
diplomatique de RFI interrogée après le sommet avorté du groupe, prévu cette semaine. Les troupes

mobilisées auraient déjà été libérées, et auraient reçu leurs primes prévues.

la Communauté économique des États
de l’Afrique, CEDEAO, démobilise
désormais discrètement ses forces qui

avaient été positionnées pour une éventuelle
intervention militaire au Niger, relate RFI.
Plus personne n’est dans l’optique d’une
opération armée avancée il y a trois mois, a
indiqué au média un diplomate d’un pays
membre de la communauté. Les pays contri-
buteurs ayant rassemblé leurs troupes, les
ont libérées et leur auraient versé les primes
prévues, ont rapporté des agences de presse.
De plus, une rencontre des officiers de l’or-
ganisation à Sokoto, au Nigeria, prévue pour
fin octobre, n’a toujours pas eu lieu, selon
RFI. L’annulation de la rencontre aurait été
conditionnée par «une mauvaise organisa-
tion».
Selon des analystes cités par le média, c’est
à ce moment-là que l’ordre de démobilisa-
tion aurait dû être prononcé. Le prochain
sommet de la CEDEAO est toutefois pro-
grammé pour le 10 décembre à Abuja.
Le spectre d’une intervention militaire est
fini. Fin juillet, suite à un coup de force à
Niamey, la CEDEAO a imposé des sanc-
tions économiques contre le Niger et a
menacé d’intervenir militairement si l’ordre
constitutionnel n’était pas rétabli.
À la mi-août, une réunion des chefs d’état-
major des membres du bloc a été tenue à

Accra. La CEDEAO a dit être «prête à inter-
venir» dès que les dirigeants des pays ouest-
africains en donneront l’ordre.
Les militaires au pouvoir au Niger, dirigés
par le général Abdourahamane Tiani, ont fait
savoir la semaine passée que la CEDEAO
ferait face à de graves conséquences en cas
d’intervention. «Attaquer le Niger, c’est la

fin de la CEDEAO», a prévenu le 22 octobre
le général Mohamed Boubacar Toumba,
nommé le ministre de l’Intérieur, lors d’une
intervention au Forum Paix et sécurité de
Lomé. En même temps, le militaire a appelé
l’organisation régionale au dialogue en
expliquant que le pays souffrait des effets
des sanctions. R. I.

importante
aCtivité sismique
en isLanDe
Un potentiel prélude
d’une nouvelle
éruption volcanique
Les siGnes d’un gonflement du
sol, probablement causé par une
accumulation de magma, pouvant
déboucher sur une éruption
volcanique, ont été détectés près
du «Lagon bleu», un site
touristique du sud-ouest de
l’Islande, où la terre tremble
depuis plusieurs jours, a annoncé
samedi l’Office météorologique
d’Islande (IMO).
Une série de tremblements de terre
a commencé mercredi à secouer
les alentours de Grindavak, non
loin des eaux fumantes du «Lagon
bleu», dans la péninsule de
Reykjanes (sud-ouest).
Plus de 7.000 secousses ont été
enregistrées dont la plus
importante avait pour magnitude
4,5. Si le phénomène est toujours
en cours, son intensité a
considérablement diminué.
Ces dernières 24 heures, les
géologues observent
simultanément un gonflement du
sol, d’un maximum de trois
centimètres, «se produisant plus
rapidement qu’auparavant» et dont
l»épicentre se trouve à 1,5 km au
nord-ouest du mont Thorbjorn,
près de la centrale géothermique
de Svartsengi et du «Lagon bleu».
Le niveau d’alerte pour l’aviation
est passé de «vert» à «jaune», sans
pour autant perturber le trafic
aérien.
«A l’heure actuelle, il n’y a
aucune indication de magma se
déplaçant à plus faible
profondeur», a précisé l’IMO,
soulignant que la situation pouvait
rapidement évoluer.
La sismicité des derniers jours a
produit une importante fracture
qui «pourrait permettre au magma
de trouver des chemins vers de
plus faibles profondeurs», pouvant
donc déboucher sur une éruption
volcanique.
Deux évènements similaires
s’étaient produits en 2020 et 2022
au même endroit sans que
s’ensuive une éruption. Ces
phénomènes sont communs dans
la région, ont rappelé les
géologues.
La péninsule est située sur la
dorsale médio-atlantique, l’une
des plus importantes de la planète,
où s’écartent les plaques
tectoniques nord-américaine et
eurasienne.
C’est le cinquième gonflement du
sol observé dans la région depuis
le réveil de l’activité sismique sur
de la péninsule de Reykjanes en
décembre 2019 après quelque 800
ans de sommeil.
Trois d’entre eux ont débouché sur
une éruption volcanique, en 2021,
2022 et en juillet dernier dans la
région du mont Fagradalsfjall, une
dizaine de kilomètres à l’est du
mont Thorbjorn.
Selon l’Office météorologique
d’Islande, une modélisation est en
cours pour déterminer la
profondeur et la taille du
phénomène près de Svartsengi.
En outre, de nouvelles images
radar et satellite de la péninsule de
Reykjanes qui seront disponibles
lundi devraient fournir un aperçu
encore plus précis des récents
mouvements du magma et des
déformations de la croûte terrestre
dans la région.

R. I. 

LE NIGERIA PLUS GRAND BÉNÉFICIAIRE D’INVESTISSEMENTS DE LA BAD

un financement de plus de 
4 milliards de dollars 

La Banque africaine de déve-
loppement a annoncé que son
engagement financier dans des
projets de développement au
Nigeria était le plus important
d’Afrique. Il s’élevait ainsi à
plus de quatre milliards de dol-
lars.
Les investissements de porte-
feuille de la Banque africaine de
développement (BAD) au Nige-
ria ont atteint un montant consi-
dérable de 4,4 milliards de dol-
lars, a fait savoir le directeur
général du département dans ce
pays du continent, Lamin Bar-

row. Il a fait cette déclaration
lors de l’atelier d’examen de la
performance du portefeuille
pays 2023 à Abuja le 27 octobre.
Cela correspond à l’investisse-
ment le plus important en
Afrique parmi les pays membres
régionaux. Ce portefeuille com-
prend 48 opérations, réparties
équitablement entre les secteurs
public et privé, selon lui.
M.Barrow a aussi félicité le gou-
vernement fédéral pour ses
récents changements de poli-
tique, tels que la suppression des
subventions aux carburants et

l’unification des taux de change,
relate le média spécialisé Naira-
metrics. 

L’améLioration De La
performanCe
En outre, il a souligné l’amélio-
ration de la performance du por-
tefeuille depuis l’atelier 2022 :
«En particulier, les opérations
signalées pour des problèmes de
mise en œuvre ont diminué, pas-
sant de 36% en janvier 2023 à
32% en septembre 2023».
Selon lui, cela «est le résultat
des efforts collectifs du ministè-

re fédéral des Finances, des
agences d’exécution et de la
Banque pour réduire les retards
de démarrage et de mise en
œuvre». En effet, le temps
nécessaire pour remplir les
conditions d’efficacité du prêt et
de premier décaissement tend à
être excessif, a-t-il souligné.
Néanmoins, M.Barrow a recon-
nu que la part des retards de
démarrage s’est réduite et passée
de 32% des opérations signalées
en juin 2023 à 28% en octobre
2023. Et elle devrait descendre à
8% d’ici la fin de 2023. R. I. 

PRÉSIDENTIELLE 2024 AUX ETATS-UNIS 

un ancien vice-président
républicain retire sa candidature 

L’anCien viCe-présiDent des Etats-
Unis Mike Pence a annoncé retirer sa candi-
dature à l’investiture du Parti républicain en
vue de l’élection présidentielle de 2024.
«Je suis venu vous dire que c’est devenu
clair pour moi : ce n’est pas mon heure», a
déclaré Mike Pence, samedi, en s’adressant
à la Coalition juive républicaine (RJC)
réunie en convention à Las Vegas, dans le
Nevada. «Après mûre réflexion et prière, j’ai
décidé de suspendre ma campagne pour la
présidence», a-t-il dit.

*Le candidat Pence, qui était à la peine dans
les sondages avec quelque 3,8% des inten-
tions de vote selon un site spécialisé, n’avait
guère de chance face à son ancien patron
Donald Trump qui fait figure de grand favo-
ri des primaires républicaines, malgré ses
déboires judiciaires.
Il n’a donné aucune consigne visant à soute-
nir tel ou tel autre candidat lors de cette
adresse qui a pris son auditoire complète-
ment de court. Les huit principaux candidats
à l’investiture du Parti républicain doivent

tous s’exprimer lors de ce rassemblement
durant le weekend dont Donald Trump, qui
caracole en tête des sondages, et son plus
proche rival, le gouverneur de Floride Ron
DeSantis. Après des années de loyauté indé-
fectible à Donald Trump, son ancien vice-
président a changé de ton après l’assaut
contre le Capitole, le 6 janvier 2021.
Il avait même décidé de défier son ancien
patron lors des primaires républicains de
2024 mais ses chances étaient très vite appa-
rues réduites. R. I.
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DÉVELOPPEMENT DE LA COMMUNE DE TAIBET À TOUGGOURT 

Mise en service de
plusieurs  projets 

Dans le cadre des efforts visant à améliorer les conditions de vie de la population de la
commune de de Taibet dans la wilaya de Touggourt, plusieurs nouveaux projets de

développement, tous secteurs d’activités confondus ont été mis en service. C’est ce qu’ont
indiqué, hier, des services de la wilaya.

il s’agit entre autres des opérations
de raccordement aux réseaux
d’électricité au profit de 120 habi-

tations des communes de M’Naguer et
de Bennacer, d’une longueur de 6
km/L, d’installation d’un réseau
d’éclairage public, d’aménagement
urbain et de l’ouverture de pistes de
désenclavement sur une distance de 3
km à travers plusieurs régions, selon la
même source.
Inaugurés lors d’une récente visite du
wali de Touggourt Othmane Abdelaziz,
ces projets de développement, concer-
nent aussi l’extension du réseau d’as-

sainissement et le raccordement à la
station de pompage des eaux usées des
quartiers de Moussa Ibn Noussair et du
5 juillet, sur une distance de 3 500
mètres linéaires au niveau de la com-
mune de M’Naguer, en sus de l’inaugu-
ration d’un stade en gazon synthétique
(Matico) dans le quartier de Goua-
chiche, ont ajouté les mêmes services.
D’autres opérations de développement
ont été également lancées lors de cette
tournée des autorités de la wilaya, dont
notamment l’aménagement urbain au
niveau de la commune de Taibet , la
réhabilitation de la salle de soins au

quartier du 19 mai dans la commune de
Bennacer, et la réalisation de trois
salles de classe à l’école primaire Mou-
rad Maamar dans la localité de Berah-
moune, a signalé la même source.
Lors d’une rencontre avec la popula-
tion de la région, le chef de l’exécutif
de la wilaya, a assuré du soucis des
autorités locales à recenser toutes les
insuffisances en matière d’équipements
publics et services et d’œuvrer à réali-
ser les projets nécessaire de manière à
améliorer le cadre de vie des citoyens ,
a conclu la même source . 

R.R

GHARDAIA

solidarité envers les
retraités en détresse 

un Lot d’appareillage destiné à amé-
liorer la prise en charge et l’accompa-
gnement des retraités malades et souf-
frant de difficultés de mobilité a été
distribué à leurs bénéficiaires dans la
wilaya de Ghardaia. C’est  ce qu’a fait
savoir, hier,  le président de l’associa-
tion « Diya » du Ksar de Bounoura.
Initiée par l’Agence de la Caisse
nationale des retraités (CNR) en colla-
boration avec l’association caritative
« Diya » du Ksar de Bounoura et l’Of-
fice national d’appareillages et d’ac-
cessoires pour personnes handicapées
(ONAAPH), cette action intervient
suite à des visites médicales à domici-
le effectuées durant le mois de juillet
dernier auprès des retraités concernés
par une équipe pluridisciplinaire com-
posée de médecins volontaires,

d’agents de la Caisse nationale des
Assurances sociales des Travailleurs
salariés (CNAS), de l’assistante socia-
le de la CNR locale et des membres
d’associations des retraités et handica-
pés, a précisé Mohamed Daoudi.
Ces visites médicales à domicile des
retraités ont permis de déterminer
l’état de santé de cette frange de la
population et leurs besoins en matière
de prise en charge, a-t-il expliqué.
Plus d’une vingtaine de fauteuils rou-
lants, six matelas anti-escarres et
orthopédiques, quatre déambulateurs,
des cannes de marche (canadienne,
tripode ou en forme de T) et béquilles
adaptées à la morphologie et aux
besoins des bénéficiaires ont été dis-
tribuées afin de leur faciliter la mobi-
lité et le confort.

Les membres de l’association et les
retraités bénéficiaires ont remercié les
responsables de la CNR locale pour
l’important travail effectué pour
prendre en charge les retraités et les
sauts qualitatifs réalisés pour l’amé-
lioration les services rendus à cette
frange de la société et à leurs ayant
droits ».
Des visites médicales à domicile des
retraités sont effectuées régulièrement
par l’assistante sociale de la CNR
locale pour s’enquérir de l’état de
santé de cette catégorie de la société et
l’assister en lui assurant une protec-
tion sociale et une couverture médica-
le adéquate, à travers la wilaya, a indi-
qué la même source. 

R.R

maLformation ConGénitaLe
infantiLe à Batna 
97 opérations chirurgicales
effectuées avec succès 
quatre-vinGt-Dix-sept opérations chirurgicales
pour malformations congénitales ont été effectuées
avec succès au profit d’enfants à l’hôpital de la ville
d’Ain Touta, dans la wilaya de Batna, lors des 6èmes
journées chirurgicales sur les malformations congéni-
tales clôturées samedi en présence du wali, Mohamed
Benmalek.
Le directeur de cet hôpital, Noureddine Nefissi a affir-
mé à l’occasion que les objectifs tracés pour cette
manifestation ouverte le 22 octobre ont été atteints
avec la réalisation notamment de 40 opérations com-
pliquées.
Trente-six interventions programmées ont été reportées
à cause des conditions sanitaires des enfants concernés,
a ajouté le même cadre.
La moyenne des interventions a été de 16 par jour, a
précisé le chargé de communisation des journées,
Akram Lebriki, qui a souligné que les interventions
compliquées ont concerné l’appareil génital, l’appareil
digestif et le visage.
Les praticiens spécialistes qui ont effectué ces inter-
ventions ont salué la mobilisation des moyens néces-
saires pour assurer le bon déroulement de cette initiati-
ve qui a profité à des enfants originaires de 15 wilayas.
Ces journées chirurgicales ont été organisées par l’hô-
pital d’Ain Touta en coordination avec l’établissement
hospitalier spécialisé (EHS) mère-enfant de Sidi-
Mabrouk de Constantine sous l’égide des professeurs
Zoubir Etrih et Amel Sebti dans le cadre d’un jumela-
ge entre les deux établissements. 

R.R

HaBitat préCaire 
à Bouira 
27 familles relogées 
Dans le cadre de la résorption de l’habitat précaire, 27
familles ayant occupé depuis plusieurs années cinq
vieux camps (haouchs) à Bouira, ont été relogés dans
des logements neufs réalisés à la « Cité 72» de la ville,
ont fait savoir, hier,  des services de la wilaya.
Le relogement qui s’est déroulé en présence des auto-
rités locales, est le 43e du genre depuis novembre 2022
et dont 12 ont été réalisés dans le cadre du programme
de résorption de l’habitat précaire (RHP) à travers les
différentes communes de la wilaya, a expliqué la même
source.
En juin passé, 49 familles occupant des habitations pré-
caires remontant au début des années 1990, et réalisées
dans différents sites, notamment à l’ancien Souk El
Fellah, du chef-lieu de commune de Saharidj sur les
hauteurs de M’Chedallah (Est de Bouira), ont égale-
ment été relogées dans des habitations neuves, rappel-
le-t-on.
En avril dernier, 25 autres familles habitant dans des
bidonvilles et des habitations menaçant ruine au niveau
de la cité dite « Knatli » de la ville de Sour El Ghozla-
ne (Sud de Bouira), ont été relogées à la cité Djebsa,
ont rappelé les mêmes services.

R.R

oran 
Vers  la réalisation d’un port de
pêche 
un projet de réalisation d’un port de pêche dans la
wilaya d’Oran est en cours d’étude au niveau de la
Direction locale de la pêche et de l’aquaculture, a- fait
savoir, hier, Menouar Megheni Sandid, son premier
responsable.
« Trois sites ont été proposés pour abriter ce nouveau
projet, soit Capo Rousseau à Bir El Djir, La Madrague
à Aïn El-Turk et Cap Carbon à Arzew », a déclaré ce
même responsable, précisant que « les trois sites seront
soumis à la commission de wilaya de choix de ter-
rains ».
Ce projet abritera environ 300 embarcations de diffé-
rents types et dimensions : chalutiers, petits-métiers,
sardiniers, embarcations de plaisance, entre autres, a-t-
on indiqué, notant que ce projet vise à répondre aux
attentes exprimées par les professionnels de la pêche,
en plus d’offrir à la population un espace de plaisance
et de loisirs.La wilaya dispose de deux ports de pêche
à Oran et Arzew, ainsi que d’un abri de pêche à Kristel,
sachant que ce projet, qui sera réalisé en dehors de la
ville, sera un plus pour le secteur de la pêche.
Une étude sur la réalisation d’un abri de pêche au
niveau de Cap Blanc à Aïn El Karma a  également été
réalisée par la Direction locale des Travaux Publics, a
fait savoir la même, ajoutant que sa direction examine
cette proposition. R. R.
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RENCONTRE AVEC DES ÉCRIVAINES AFRICAINES AU 26E SILA

ecrire au-delà des genres
Le thème sur «Les voix des femmes dans la littérature africaine francophone et anglophone : résistances et mutations» a été au centre

d’un débat abrité par l’espace Afrique, dans le cadre du 26e salon international du livre d'Alger (Sila). Lors de cette rencontre, des
écrivaines ont partagé leurs réflexions sur l'importance de la littérature pour donner voix aux femmes et pour mettre en lumière les défis
et les évolutions auxquels elles sont confrontées, en soulignant que l'écriture littéraire transcende les distinctions de genre ou de sexe

Fatoumata Keïta, romancière
malienne, a souligné que «les mots
des femmes qui expriment les maux

sont en réalité les paroles de l'humanité
tout simplement. On révèle les problèmes
qui touchent l'ensemble de l'humanité, que
ces mots émanent d'une femme ou d'un
homme. Il est crucial de comprendre
aujourd'hui que nous sommes tous enga-
gés dans la même démarche, de refuser de
rester silencieux face aux tragédies
humaines contemporaines, comme les
guerres ». Et d’ajouter : « Hommes et
femmes partagent ce monde, et nous
avons tous le devoir de nous exprimer et
de ne pas garder le silence. A l'époque des
royaumes, les femmes africaines ont parti-
cipé au pouvoir, se sont battues en cou-
lisses, et ont joué un rôle actif dans les
affaires politiques».
De son côté, Calixthe Beyala, romancière
camerounaise, a expliqué que « notre écri-
ture ne dépend pas de notre sexualité, mais
plutôt de nos émotions et de nos expé-
riences personnelles ». Elle expliquera
aussi : « Nos thèmes de prédilection gravi-
tent souvent autour de la condition des
femmes, car, nous explorons les douleurs
et les réalités de la société, y compris des
sujets sensibles tels que les viols et les
mariages forcés. Cependant, ce qui dis-
tingue notre écriture, c'est que nous nous
perdons dans nos mots, oubliant souvent
notre propre identité en tant qu'auteure.
C'est cette immersion qui confère toute sa
puissance à notre écriture ».
La romancière Maïssa Bey, a affirmé « au
moment où l'on se confronte à la page
blanche, on se met à écrire parce qu'il y a
quelque chose en nous qui souhaite s'ex-
primer. Lorsque nous écrivons, notre foca-
lisation n'est pas sur le fait d'être une
femme. Nos sujets portent sur ce qui nous
touche et ce qui nous révolte. Même si les
colères et les souffrances des femmes dif-
fèrent de celles des hommes, le langage
reste le même ». Et de préciser : « Il est
fréquent d'associer l'écriture féministe à
des moments de colère et de révolte, mais
récemment, cela a évolué. Nous sommes
passés à de nouvelles formes d'écriture et
à un autre niveau. Il a été nécessaire pour
des écrivaines de donner voix aux révoltes
et aux épreuves qu'elles ont endurées en
lien avec leur condition de femmes ».
Selon l’intervenante, de nouvelles écri-

tures féminines du Maghreb et d'Afrique
ont vu le jour. « Aujourd'hui, il existe un
mouvement distinct caractérisé par des
écrits de femmes qui abordent des sujets
qui touchent l'ensemble de la société, tels
que les guerres et les mutations modernes.
Ces sujets sont désormais abordés à la fois
par des femmes et des hommes », a-t-elle
constaté
Sarah Kouider Rabah, universitaire et spé-
cialiste de la littérature africaine en Algé-
rie, s’est penché sur la distinction entre la
littérature écrite par des femmes ou des
hommes, qui selon elle n'a pas sa place.
Cependant, « il fut un temps où la critique
littéraire universitaire imposait cette dis-
tinction. En 1974, les romancières afri-
caines ont été totalement exclues d'un
ouvrage. Bien plus tard, on a constaté que
ces écrivaines invisibilisées ont cherché à
prouver leur existence à travers une litté-
rature centrée sur un catalyseur, un levier

à partir duquel s'articulait leur engagement
», a-t-elle avoué.
L’universitaire a pris comme exemple le
livre "La Parole aux Négresses" de la
sénégalaise Awa Thiam, publié en 1978
qui est un ouvrage fondateur du féminisme
africain francophone. « Il a émergé en
réponse à la négritude, qui était également
un mouvement identitaire visant à réap-
proprier la culture et la société. Le livre
traite des souffrances endurées par les
femmes africaines, une décennie après les
indépendances », a-t-elle affirmé. Et d’ex-
pliquer : « Les femmes africaines luttaient
encore pour se libérer du joug du patriar-
cat, faisant face à des mariages forcés, la
polygamie, l'analphabétisme, les gros-
sesses précoces, la clitoridectomie, les
viols, et d'autres traditions qui, bien que
culturelles, étaient des sujets brûlants. Les
écrivaines, à travers leurs écrits, cher-
chaient à abolir ces pratiques ».

Sarah Kouider Rabah a également évoqué
la marginalisation de l'écriture des
femmes, qui étaient souvent reléguées au
second plan par rapport à celle des
hommes. Elle a souligné que les femmes,
tout comme les hommes, contribuent à la
préservation du patrimoine et de l'histoire.
Elle a aussi pris exemple de la romancière
nigériane Chimamanda Ngozi Adichie,
une féministe dont le roman "Nous
sommes toutes des féministes" a inspiré la
chanson "Flawless" de Beyoncé. « Chima-
manda Ngozi Adichie dénonce le fait que
les filles sont souvent encouragées à rester
discrètes pour ne pas prendre trop de
place. On leur enseigne de ne pas être trop
ambitieuses, sous peine de devenir mena-
çantes pour les hommes. Les filles sont
incitées à être meilleures que les autres,
non pas dans leur travail, mais à être par-
faites aux yeux des hommes », a-t-elle
souligné. Meriem Djouder

« LA NUMÉRISATION AU SERVICE DE L’ÉDITION » EN DÉBAT AU SILA

Des experts proposent des solutions
"La numérisation au service de l'édi-
tion" a été au cœur d'un débat qui s'est tenu
avant-hier à l'espace numérique, dans le
cadre de la 26e édition du Salon interna-
tional du livre d'Alger (Sila). Des experts
en la matière ont exploré plusieurs initia-
tives et discuté des moyens d'établir des
bases solides au bénéfice de l'éditeur, du
lecteur, et bien évidemment, de l'auteur.
Parmi les intervenants, Salah Chebaro, un
Libanais, professeur et fondateur de Nil et
Euphrate, la plus grande librairie en ligne
pour les livres arabes, a partagé son expé-
rience. « Avec plus de 600 000 livres
imprimés et 16 000 livres électroniques,
cette plateforme aspire à diffuser la
connaissance et le savoir, en aidant les lec-
teurs arabes à relever les défis de notre

époque. La plateforme envisage expansion
dans le monde arabe en ouvrant une filiale
en Algérie », a-t-il souligné.
De son côté, l’universitaire Kamel Bat-
touche affirmé que « l'Algérie organise
chaque année de nombreuses manifesta-
tions scientifiques dans divers domaines
du savoir, académiques, économiques,
culturels et sociaux. Toutefois, le pays est
confronté à des défis liés à l'organisation,
à la visibilité, à l'accès aux données, à la
gestion complexe, et à l'absence de solu-
tions numériques en arabe pour gérer ces
événements ». De plus, il a noté des pro-
blèmes d'efficacité dans l'arbitrage des
recherches et dans le suivi et la diffusion
des résultats post-événements.
Nourredine Achoui, ingénieur spécialisé

dans la numérisation, a abordé la question
de la transition vers le numérique. Il a sou-
ligné que « la numérisation totale est enco-
re loin d'être réalisée, car de nombreux
lecteurs préfèrent le format papier ».
Néanmoins, il a mis en avant les avantages
du numérique, notamment la possibilité
d'accéder à un grand nombre de livres à
moindre coût.
Il est clair que « la numérisation de l'édi-
tion offre de nouvelles opportunités en
Algérie. Les avantages sont nombreux,
notamment la possibilité de rendre les
livres plus accessibles, d'économiser sur
les coûts d'impression et de distribution, et
d'offrir une variété de contenus éducatifs
en ligne », a-t-il expliqué.

Meriem D.
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HALTÉROPHILIE - CHAMPIONNAT D’AFRIQUE ET ARABE 2023 (3E J) : 

l’algérie totalise 93
médailles, dont 30 en or

La moisson algérienne aux Championnats d’Afrique et arabe d’haltérophilie qui se poursuivent en
Egypte jusqu’au mardi, a atteint après les épreuves de la 3e journée (samedi), un total de 93 médailles
(30 or, 36 argent et 27 bronze), en attendant, les résultats des trois dernières journées, a-t-on appris,

dimanche, auprès de la fédération algérienne d’haltérophilie (FAH).

après la belle moisson de la journée
d’hier (samedi) de la cadette Douaa
Bouabdellah (71 kg) auteur d’un

total de 15 médailles chez les cadettes,
juniors et seniors dont 9 en argent chez les
cadettes (Arabe et Afrique) et 3 bronze en
senior, c’était au tour du junior Akram Che-
khchoukh (67kg) qui s’est illustré avec un
total de 9 médailles, réparties comme suit:
3 or en Arabe et autant en Afrique chez les
juniors, et 3 consécrations en séniors au
niveau arabe, chez la catégorie des séniors
(1 or, 1 argent et 1 bronze). Son compatrio-

te cadet, Khaled Souheil Ouksini (67kg)
qui a ajouté à l’Algérie, lors de la même
journée, 3 médailles d’or en Afrique chez
les cadets et 3 bronze au niveau africain en
juniors. Il est à signaler également la récu-
pération du cadet Touiri Med Islam (55kg),
ses trois (3) médailles d’or/Afrique chez les
juniors qui ne lui ont pas été comptabili-
sées, lors de la compétition de la 3e jour-
née, par omission. Ainsi le jeune Touiri a
totalisé en tout, 15 médailles en cadet,
junior et séniors dont 7 or (cadet et
junior/Arabe et Afrique), devenant le

meilleur médaillé algérien depuis le début
des Championnats d’Afrique et arabe
d’haltérophilie, jeudi dernier au Caire.
L’Egypte, pays hôte des joutes, domine les
épreuves des Championnats d’Afrique et
arabe d’haltérophilie, en attendant les
résultats des compétitions des trois der-
nières journées. L’Algérie est représentée
par vingt-sept (27) athlètes dont onze (11)
filles, toutes catégories (cadets, juniors et
seniors), à ces deux compétitions marquées
par la participation de quelque 193 haltéro-
philes issus de 27 pays.

NATATION/CHAMPIONNATS ARABES : 

Trois nouvelles médailles pour l’algérie
La séLeCtion algérienne de natation a
décroché trois nouvelles médailles (2 or,
1 argent) lors des épreuves de la deuxiè-
me journée du Championnat arabe 2023
(grand bassin), disputées samedi à Abou
Dhabi, portant son total à neuf breloques
(7 or, 1 argent, 1 bronze). Les médailles
d’or ont été l’œuvre de Jaouad Syoud sur
400m quatre nages et Nesrine Medjahed
sur le 50m papillon, alors que celle en
argent est revenue à Imene Zitouni sur
400 m quatre nages. Sacré vendredi sur
200m quatre nages, Syoud a dominé la
finale du 400m quatre nages avec un
chrono de (4:24.75) devançant largement
le Syriens Oussama Trabelsi (4:32.24) et

le Libanais Alexandre Younes (4:39.69).
De son côté, Medjahed a remporté la
finale du 50m papillon avec un temps
(28.20) devant la Libanaise Marie Khou-
ry (28.88) et la Tunisienne Rawa Fardj
(29.01). C’est le deuxième sacre de la
spécialiste du sprint après celui obtenu
sur le 100m papillon vendredi. Lors de la
première journée de compétition, les
nageurs algériens ont remporté six
médailles (5 or, 1 bronze). Les breloques
en vermeil ont été décrochées par Abdel-
lah Ardjoune (50m dos), Jaouad Syoud
(200m quatre nages), Nesrine Medjahed
(50m papillon), Imene Zitouni (200m
quatre nages) et le relais mixte (Ardjou-

ne-Syoud-Medjahed-Benchadli) sur
100m quatre nages. La médaille en bron-
ze a été l’œuvre de Jihene Benchadli.
Outre les cinq nageurs algériens, cette
compétition enregistre la participation
des athlètes de Bahreïn, de Tunisie, de
Djibouti, d’Arabie saoudite, du Soudan,
de Syrie, d’Irak, d’Oman, du Qatar, du
Liban, de Libye, du Maroc, de Maurita-
nie, du Yémen et des Emirats arabes unis.
Parrainée et organisée par le Conseil des
sports d’Abou Dhabi en coopération avec
la Fédération de natation des Emirats
arabes unis et le Club des sports aqua-
tiques d’Abu Dhabi, la compétition se
poursuivra jusqu’au 30 octobre.

TAREK BELARIBI (MINISTRE DE L’HABITAT, DE L’URBANISME ET DE LA VILLE : 

le nouveau stade de Tizi-ouzou «fin prêt»
Le nouveau stade «Hocine Ait
Ahmed» de Tizi-Ouzou, de 50.000
places, est «fin prêt» pour être livré, a
déclaré samedi le ministre de l’Habitat,
de l’Urbanisme et de la Ville, Mohamed
Tarek Belaribi. Le ministre qui a effectué
une visite d’inspection au nouveau com-
plexe sportif, sis à Boukhalfa, à l’entrée
ouest du chef-lieu de wilaya, a indiqué
que le stade est «fin prêt» et que son inau-
guration interviendra «prochainement à
une date chargée d’une symbolique histo-
rique». M.Belaribi a fait savoir, lors d’un
point de presse à l’issue de cette visite
d’inspection, que l’installation de l’en-

semble des équipements techniques, dont
la climatisation, le son et l’électricité, est
«entièrement achevée» et que les essais
effectués ont été «concluants». «Le trans-
fert de la gestion de l’infrastructure au
profit du ministère de la jeunesse et des
sports interviendra incessamment et des
conventions d’entretien seront signées
dès la semaine prochaine pour une durée
de deux (2) années, le temps de procéder
à la formation d’un personnel spécialisé
dans le domaine», a-t-il dit. Revenant sur
l’expérience de son ministère dans la réa-
lisation de trois (3) infrastructures spor-
tives, à Tizi-Ouzou, Baraki (Nelson Man-

dela) et Oran (Miloud Hadefi), le ministre
a souligné que «l’Etat a mis les moyens
financiers nécessaires pour leur réalisa-
tion qui s’est faite avec des compétences
algériennes». «La réalisation de ces trois
stades a permis d’acquérir une expérience
dans ce segment qui servira dans la réali-
sation des stades de Bechar et Ouargla
avec plus de professionnalisme et de
rigueur», a-t-il dit. Le nouveau complexe
sportif de Tizi-Ouzou qui comprend le
stade est composé de 12 bâtiments et
annexes, dont un stade d’athlétisme de
6.500 places couvertes et un terrain de
réplique en gazon naturel.

mC oran : 
Ali Meçabih nommé au
poste de détecteur des
jeunes talents
L’anCien international algérien, Ali
Meçabih, a été désigné au poste de
détecteur des jeunes talents au MC
Oran, a-t-on appris, dimanche, auprès
de la direction de ce club de Ligue 1.
Ali Meçabih devra parapher son
contrat «au courant de cette semaine»,
pour entamer sa mission qui consiste
à découvrir les «oiseaux rares» au
sein des jeunes catégories de la région
Ouest, en prévision du lancement du
centre de formation régional que le
club projette de mettre en place,
ajoute-t-on de même source. L’ancien
attaquant de 51 ans avait eu, en tant
que joueur, trois passages au MCO.
Le premier de 1994 à l’an 2000, le
deuxième lors de la saison 2002-
2003, alors que le troisième pendant
l’année 2005, soit l’avant-dernière
année de sa retraite qu’il avait prise
sous les couleurs du MO Constantine.
Le natif de Hammam-Bouhadjar (Aïn
Témouchent) a eu aussi une
expérience professionnelle en France
entre 2000 et 2002, pendant laquelle il
a joué pour le FC Martigues et
Grenoble foot 38. Il compte
également 28 matchs en sélection
algérienne entre 1995 et 2003 avec un
total de 10 buts. La nouvelle direction
du MCO, club passé depuis
septembre dernier sous la bannière
d’Hyproc (filiale de sonatrach),
entend profiter de l’expérience de
certains anciens joueurs des
‘’Hamaraoua’’, dans le cadre de son
projet de formation qu’elle a confié
au nouveau directeur technique,
Abdelkrim Benaouda, indique-t-on
encore. Dans cette optique, elle a
désigné, récemment, deux anciens
internationaux, enfants du club, à la
barre technique de l’équipe des moins
de 21 ans. Il s’agit de Bachir Mecheri,
nommé entraineur en chef, et
Abdellah Bouabdellah, désigné
entraineur des gardiens de but. 

espaGne :
Bellingham offre 
le clasico au Real
Madrid face au Barça
auteur d’un doublé, le prodige
anglais de 20 ans Jude Bellingham a
permis au Real Madrid de renverser
ses rivaux du FC Barcelone (2-1),
samedi sur leur pelouse dans le
clasico, permettant aux Merengue de
reprendre la tête de la Liga. Présent
au bon endroit au bon moment à la
92e minute, Bellingham a offert les
trois points aux siens, après avoir déjà
répondu à l’ouverture du score de
Gundogan (6e) d’un boulet de canon
de 25 mètres (69e), au terme d’un
match pourtant maîtrisé par les
Catalans.

ruGBy, 
monDiaL-2023
L’Afrique du Sud,
championne du monde
pour la quatrième fois

L’afrique du Sud est devenue
championne du monde de rugby pour
la quatrième fois de son histoire en
battant en finale du Mondial-2023 la
Nouvelle-Zélande (12-11), samedi, au
Stade de France. Les Springboks,
longtemps en supériorité numérique
après le carton rouge du capitaine All
Black Sam Cane à la 35e, ont inscrit
tous leurs points grâce à la botte de
Handré Pollard, conservant leur titre
acquis en 2019 au Japon.
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LA NOUVELLE FAF SE DIT DÉCIDÉE À ÉRADIQUER LA CORRUPTION DANS LE FOOTBALL ALGÉRIEN :

un système d’alerte, pourquoi faire et comment ?
intégrité.faf@gmail.com». La chasse aux corrupteurs est ouverte. Tout sauf un long tranquille, tant le mal est profond, l’omerta de règle.
Promettre est une chose, aller au bout en est une autre. Et ce n’est pas les nombreux présidents passés par la Faf et les Ministres de

tutelle ayant fait le détour de l’immeuble du « 1er Mai » qui nous contrediront. On demande à voir
Par Azouaou Aghiles

«le nettoyage du football est
l’une des priorités de la
direction actuelle », avait dit,

au lendemain de son installation, un ex-
président de la FAF dont on ne citera pas
le nom. Vieille rengaine car avant lui, et
après lui, ses prédécesseurs et successeurs
donc (qu’on ne nommera également pas)
ont dit la même chose. Affiché publique-
ment leur ferme volonté de mener la guer-
re à un fléau qui gangrène le sport le plus
populaire chez nous. « Je réitère l’engage-
ment et la volonté de l’instance fédérale à
mettre tous les moyens pour lutter contre
toutes les formes de corruption, un fléau
qui affecte, malheureusement, le football
national.» En attendant, beaucoup d’eau a
continué à couler sous les ponts. Beaucoup
de salive, surtout, pour rien, car la carava-
ne passait alors que les levées de boucliers
des vierges effarouchées, pour certaines
complices d’un mal profond, continuaient
leur parlotte. Souvent sans conviction.
Pour du beurre. Pour amuser une galerie
(l’opinion publique, à chaque fois choquée
et on le serait à moins, par les déballages
sur la place publique d’affaires dépassant
rarement les discussions de rue) n’ayant
plus de raison de jubiler, tant le niveau
(faible à n’en plus finir) des compétitions,
rythmées au passage par les accusations
des uns et des autres sur fond d’accusa-
tions de fraude aux résultats passibles de
poursuites judiciaires, laissait pantois.
Combien de fois avait-on entendu ces
répliques concernant les éternels soupçons
de corruption (surtout à l’approche de fins
de saisons parfois violentes) où un joueur
levant le pied par ci, un arbitrage douteux
par là et des présidents de clubs assumant

leurs méfaits jusque sur des plateaux T.V
mais sûrs (allez savoir pourquoi) de leur
impunité, faisaient la « Une » dans un mar-
ché où tout le monde achetait tout le
monde, tout le monde se vendait à tout le
monde. Un président de Faf chassant
l’autre dans une sorte de bourbier et des
résultats sans appel. Un zéro pointé.
Depuis, les promesses « fermes » se mul-
tiplient. Depuis au moins trois longues
décennies de combat contre du vent. Ou
presque. Sur le même sujet, nombreux
auront été aussi les Ministres de tutelle (les
MJS se suivant sans que les choses ne bou-
gent vraiment) qui nous invitaient à croire
qu’avec leur arrivée, les choses allaient
changer. Volonté à « combattre la corrup-
tion dans le domaine du sport et moraliser
la vie sportive qui constitue une partie
importante dans l’engagement du gouver-
nement à moraliser l’environnement en
général ». Du copié-collé à chaque fois
mais les affaires, pourtant étalées au grand
jour, ont rarement abouti dans les juridic-
tions compétentes. Quand elles ne sont pas

étouffées. Carrément. Le contexte va-t-il
changer avec le nouveau Bureau fédéral
dirigé par Walid Sadi dont, dit ce dernier,
« la priorité est de mener des réformes en
profondeur dans le football national »,
avec une lutte « sans merci » contre la cor-
ruption ? On ajoutera la drogue et le dopa-
ge ? Que suggère « la mise en place d’une
politique visant à moraliser le sport roi et à
le débarrasser des fléaux qui le gangrènent
depuis des années. Avec comme outil un «
système d’alerte » dont la mission est de
dénoncer toute affaire de corruption avé-
rée ou prétendue. Avec pour finalité, à
terme, de déboucher sur des enquêtes,
voire des actions en justice, à même d’en-
diguer le phénomène de la corruption dans
le football et lui redonner « ses nobles mis-
sions de renforcement de notre jeunesse ».
Un vœu pieux pour la nouvelle Faf qui
espère l’aide justement des « Lanceurs
d’Alerte » qui « peuvent, en toute confi-
dentialité, signaler des faits qui portent
atteinte à l’intégrité du football par cour-
rier électronique ? Si l’initiative est

louable, Sadi et son équipe s’apprêtent
toutefois à faire face à un défi majeur.

A.A

tunisie : nouveau
sCanDaLe, Le présiDent
De La féDération
arrêté pour
Corruption !
CE JEUDI, le président de la Fédération
tunisienne, Wadie Jary, a été arrêté sur
des soupçons de corruption. Nouveau
scandale en Tunisie ! Le président de la
Fédération tunisienne de football, Wadie
Jary, a été arrêté ce jeudi. « Une plainte
judiciaire a été déposée par le ministère
concernant l’illégalité d’un contrat
conclu entre la Fédération et un direc-
teur technique. Le dossier est lié à de la
corruption financière au sein de la Fédé-
ration », a déclaré Chokri Hamda, le
porte-parole du ministère tunisien.  Le
mois dernier, Hichem Guirat, président
de la commission des arbitres dans le
championnat tunisien, avait été mis en
examen, le 21 septembre dernier. Il
serait accusé de « complicité d’escroque-
rie en bande organisée », « association de
malfaiteurs » et « corruption active des
acteurs d’une manifestation sportive »
par un juge d’instruction de Nice. Le
responsable tunisien aurait pris part à
l’organisation d’une rencontre truquée
dans le championnat de 1ère division
tunisienne le 7 avril 2019. L’arrestation
de Wadie Jary ce jeudi est encore une
mauvaise nouvelle pour le football tuni-
sien qui malgré tout répond présent sur
la scène internationale ces dernières
années. 

foot féminin : près De 20 
ex-internationaLes entament
Le 3ème moDuLe De La
formation fast-traCk
près D’une vingtaine d’ex-internationales algériennes
ont entamé le troisième module de la formation Fast-
Track (Licence CAF C et B), organisé par la Direction
technique nationale (DTN) de la Fédération algérienne de
football (FAF), a indiqué dimanche l’instance fédérale sur
son site officiel. L’ouverture de ce troisième module a été
assurée par les instructeurs CAF, Fouad Chiha et Nacered-
dine Sadi, rejoints par la suite par Karim Kaced, membre
du Bureau fédéral et chargé des sélections nationales
jeunes ainsi que Ameur Chafik, responsable de la forma-
tion à la DTN. Le 4ème module sera dédié aux évaluations
pratiques, orales et écrites, à l’issue duquel les concernées
recevront leurs attestations de succès, reconnaissant ainsi
leur réussite dans cette formation importante pour leur car-
rière dans le football.

paraDou aC : yaCine titraoui en
route vers montpeLLier HsC
en quête de renfort lors du mercato hivernal, Montpel-
lier se veut inventif et négocie avec un club algérien pour
sa jeune pépite. En vue du mercato hivernal, Montpellier
cherche à renforcer son entrejeu et a accéléré les négocia-
tions pour une jeune pépite algérienne. En effet, d’après les
informations de l’Equipe, le MHSC négocie avec le Para-
dou, club de D1 algérienne, qui a notamment sorti Youcef
Atal (Nice) et Ramy Bensebaini (Dortmund), pour attirer
sa pépite Yacine Titraoui (20 ans). Les négociations entre
les deux clubs se basent sur un prix fixe de 800 000 euros
auquel s’ajouteraient différents bonus. L’international
algérien U20, est encore sous contrat jusqu’en juin 2026,
compte déjà une soixantaine de matches en D1 algérienne
et passerait alors un cap dans sa carrière.

IL ENFLAMME LA TOILE

Yacine brahimi, la Palestine
dans le cœur

yaCine BraHimi est actuellement
en super forme à la tête de l’attaque
de la formation qatarie d’Al-Ghara-
fa. Tout feu tout flamme, l’interna-
tional algérien a pratiquement fait
tout ce qu’il voulait dans la défense
de ses adversaires d’Al-Rayan. Cla-
quant à l’occasion un superbe dou-
blé qui porte son capital buts à onze
depuis le début de cette saison, le feu
follet DZ auteur d’une réalisation de
toute beauté, a non seulement survo-
lé adversaires et partenaires de son
immense talent, mais s’est
rendu « coupable » d’un geste
louable qui a enflammé la toile.
Avec sa célébration remarquable qui
fait chaud au cœur des populations
de Ghaza qui passent des moments
plus que dramatiques face à l’aveu-
glement de l’occupant sioniste dont
la folie meurtrière soulève l’indigna-
tion dans le monde. En effet, lors de
la rencontre comptant pour la 7e
journée du championnat du Qatar,
Al-Gharafa a pu compter sur son
capitaine Brahimi pour l’emporter
dans une partie riche en émotions
(score 3-4). Un Brahimi en réussite,
lui qui illumine les stades du Qatar
par son immense registre technique

et spectaculaire au bonheur des
puristes. Mieux, et pour souligner
son attachement à la cause palesti-
nienne, il célèbrera un de ses buts
qui aura ému plus d’un, en se diri-
geant vers une tribune réservée à ses
supporters pour y recevoir un dra-
peau palestinien. Une scène qui a
évidemment fait le tour de la toile,
suivie de milliers de réactions d’in-
ternautes de tous les pays saluant un
geste fort. Tout un symbole pour le

meilleur buteur actuellement de la
Qatar League qui ne laisse pas, on le
devine, l’entraîneur national Belma-
di à la veille de l’établissement de la
fameuse liste préliminaire d’où
devrait sortir les « 23 ». Brahimi, qui
marche vraiment sur l’eau, aura-t-il
sa chance en validant sa place pour
la Côte d’Ivoire à l’occasion de la
CAN 23. Merci l’artiste en tout cas,
en attendant !

Rabah Azizi
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vous avez déjà regardé votresmartphone avec ennuie envous disant : "Pourquoi ne puis-je pas simplementaccrocher ce truc à mon poignet ? Non ? Nous sommes deux dans ce cas.Mais c'est peut-être exactement lafaçon dont nous interagirons avec nossmartphones à l'avenir. ou, du moins,dans le futur envisagé par Motorola.LLors du Lenovo tech World '23, Moto-rola a dévoilé son nouveau conceptd'affichage adaptatif, un smartphoneAndroid à la forme évolutive, qui peutêtre plié à différents degrés. Parexemple, la dalle de 6,9 pouces peutêtre pliée en forme de c et être portéeet utilisée comme une smartwatch.Plié de manière à ce que la moitiésupérieure se courbe vers le haut

Motorola propose d'associer ce modede port au poignet à l'une de ses nou-velles fonctions d'intelligence artificiel-le qui crée un fond d'écran de télépho-ne assorti à votre tenue. Nous avonsdéjà vu quelque chose de similaire avecles smartphones Samsung et les smart-watches Galaxy.Le concept de l'écran adaptatif peutégalement être plié de manière à ce que

la moitié supérieure se courbe vers lehaut pour une expérience visuelle plusergonomique. cette position autonome vous offre unécran de 4,6 pouces, idéal pour lesappels vidéo, le défilement des fluxsociaux et d'autres tâches alignées ver-ticalement. Les cas d'utilisation sontflexibles. étant donné qu'il s'agit d'un concept, etpas d'un smartphone de série, le prix et

la disponibilité ne sont évidemmentpas connu. Pour l'instant, ce qui m'intrigue, c'est ladurabilité du téléphone, la viabilité deporter quelque chose d'aussi lourdqu'un téléphone au poignet, et l'incon-fort après une longue journée de tra-vail. Par ailleurs, est-il possible de fabriquer un étui pour cet appareil ?

il y a bien sûr beaucoup d'autres questions, mais ces incertitudes mefont penser que le téléphone de Moto-rola destiné à remplacer la smartwatchne verra probablement pas le jour. Néanmoins, il s'agit d'une tentativecourageuse d'apporter quelque chosede nouveau sur un marché des smart-phones qui évolue lentement maissûrement vers des facteurs de formepliables.

tECH

Motorola veut que vous portiez son 
nouveau téléphone pliable comme une montre
- mais ne vous réjouissez pas trop vite !

Technologie : La société a dévoilé son concept d'affichage adaptatif lors du Lenovo Tech World '23. Dans le
détail, c'est un nouveau facteur de forme pliable et quelques astuces d'IA sont embarquées sous le capot.

Pour L’ENjEu de souveraineté, onrepassera. Le Wall Street journal nousapprend que l’Agence spatiale euro-péenne (ESA) a récemment signé unaccord avec SpaceX pour le lancementen 2024 de deux lancements, transpor-tant chacun deux satellites Galileo.Pour rappel, Galileo, opérationneldepuis dix ans, vise à doter l’Europeun système de navigation de naviga-tion par satellite indépendant ducélèbre GPS américain. L’Europe spa-tiale a constitué pour cela une constel-lation d’une trentaine de satellites,postés sur trois plans d’orbites circu-laires moyennes (MEo) de 23 616 kmd'altitude. Leur durée de vie étant ini-tialement fixée à dix ans, il faut régu-lièrement les réparer ou les remplacer.Le hic, c’est que le Vieux continent nedispose plus actuellement de lanceurd'envergure. La destruction en vol desa fusée Vega-c, en décembre, l’amomentanément mis en retrait de laguerre des étoiles en attendant la mise

en service d’Ariane 6 dont le vol inau-gural n’est prévu au mieux que l’annéeprochaine.
Un système d’information critiqueDans l’entretemps, l’Europe ne peutmême plus utiliser les fusées russesSoyouz dans le contexte de la guerreen ukraine. c’est ainsi qu’elle s’estjetée dans les bras de SpaceX en dépitde l’opposition initiale de ses déci-deurs estimant, selon le WSj, que laconstellation « ne devrait pasdépendre d’une entreprise américaine,lançant des fusées depuis les états-unis, pour fournir des infrastructurescritiques dans l’espace ». toute de défaillance du signal la navi-gation par satellite peut potentielle-ment mettre en péril le fonctionne-ment efficace des systèmes de trans-port ou la sécurité des personnes. A ladifférence du GPS (Global PositioningSystem) américain et de ses équiva-lents russe (Glonass) et chinois (Bei-Dou/compass), mis au point par leursforces armées respectives, Galileo a étéconçu dans un cadre civil.interrogé par le journal américain,l’ESA estime qu’elle ne devrait pasfaire appel à SpaceX pour les futurslancements de Galileo au-delà desquatre satellites prévus dans l’accord.

Elle affirme, par ailleurs, « prendretoutes les mesures nécessaires pours’assurer que la constellation Galileocontinue de fournir des servicesexceptionnels dans les mois et lesannées à venir. »
Le Galileo de deuxième génération sur
le pas de tirce nouvel épisode dans la longue his-toire de Galileo intervient lors quel’Europe s’apprête à lancer la deuxiè-me génération de satellites (G2) appe-lés à rejoindre la constellation dans lesannées à venir. utilisant pour la pre-mière fois la propulsion électrique ethébergeant une antenne de navigationplus puissante, ces nouveaux satellitesintégreront six horloges atomiques, aulieu de quatre, ainsi que des liaisonsintersatellites pour communiquerentre eux, le tout pour une durée devie allongée à 15 ans. Dans le secteurprivé, de nombreux opérateurs satel-lites se tournent vers la société dirigéepar le multimilliardaire Elon Musk.L'ex-opérateur britannique oneWeb,battant désormais pavillon françaisdepuis son récent rachat par Eutelsat,recourt aux lanceurs de SpaceX et l'in-dien New Space india pour déployer saconstellation de satellites.A raison d’un décollage de sa fusée Fal-con 9 tous les quatre jours, SpaceX dis-pose, de fait, d’une capacité de portagedans l’espace exceptionnelle lui per-mettant de proposer ses services à dessociétés tierces au-delà de la mise enorbite des satellites de télécommuni-cations de sa propre filiale Starlink.

Pour concurrencer le GPS américain,Galileo fait appel à… SpaceX
Réseaux : Faute de lanceur disponible, l’Europe va devoir recourir à la société
d’Elon Musk pour mettre en orbite jusqu’à quatre satellites l’année prochaine. 

Un avec d’échec pour la politique spatiale européenne fondée sur la souveraineté
technologique.

SpyNote : sur Android, 
ce spyware vous écoute 
et vole vos données

Sécurité : Sur Android, le cheval detroie SpyNote fait son retour. En toutediscrétion, il peut voler toutes les don-nées de votre appareil et vous suivre àla trace. SpyNote, un cheval de troiequ’on pensait mort en 2022, est sortide sa tombe pour ravir de nouveau desdonnées bancaires.Google a pris les devants et une protec-tion a déjà été mise en place contre letrojan. Néanmoins, le retour de cettemenace est un bon rappel qu’il fauttoujours être attentif quant à l’utilisa-tion de son smartphone.
Pourquoi SpyNote n’est pas comme 
les autres menacesLa difficulté de traiter une telle menaceréside dans le fait que SpyNote n’estpas caché dans une autre application.En ce sens, il ne s’agit pas d’un chevalde troie traditionnel. SpyNote utiliseplutôt le SMS phishing (qu’on appelleaussi « smishing ») pour envoyer desSMS malveillants à ses cibles. ces mes-sages incitent les utilisateurs à télé-charger un fichier .apk en dehors duGoogle Play Store, qui infecte ensuitel’appareil.
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Principalement destinées aux
accélérateurs AI, les nouvelles

puces de mémoire Micron
HBM3 Gen2 ont un cran

d'avance.

connue – comme son nom l'indique– pour sa bande passante très éle-vée, la mémoire HBM (High Band-with Memory) a d'emblée été conçuepour une rivale à moins hautes fré-quences que la GDDr.Efficacité 2,5x supérieure à l'HBM2Eune rivale qui progresse, générationaprès génération, pour aujourd'hui seprévaloir d'une « bande passante agré-gée » de 1,2 to/s à en croire l'annoncetout juste faite par une spécialiste dusecteur, Micron.La société américaine vient effective-ment de préciser que sa HBM3 Gen2 esten cours de livraison à ses clients.Micron souligne que sa mémoire est « laplus rapide du monde » avec un empile-ment, lui aussi record, de 8 piles pour lacapacité de 24 Go. La notion d'empile-ment est à la base de la technologieHBM et Micron évoque déjà du 12 piles(36 Go) « pour bientôt ».cerise sur le gâteau, Micron précise quel'HBM3 Gen2 est sa mémoire la plusefficace marquant un rendement parwatt environ 2,5 fois supérieur à ce quepouvait atteindre sa génération précé-dente, l'HBM2E.Vers l' « HBMNext »… en 2026Micron n'est évidemment pas peu fièrede présenter – la première – son HBM3

Gen2 qui lui permet de couper l'herbesous le pied de ses principaux rivaux,les Sud-coréens SK Hynix et Samsung.très concurrentiel, alors que la courseaux armements a repris de plus belleavec le développement des accéléra-teurs Ai particulièrement gourmandsen mémoire, ce marché fera évidem-ment bon usage de cette bande passan-te supplémentaire offerte par l'HBM3Gen2 laquelle remplace donc l'HBM2Echez Micron. Pourquoi pas d'HBM3Gen1 d'abord ? Les experts marketing de la société ontestimé que Gen 2 était « plus indiquépour représenter le bond considérable

en performances, capacité et efficacitéénergétique ».Si les performances et la capacité pro-gressent considérablement, Micron aété en mesure de garder des dimen-sions identiques (11 x 11 mm) pour sespuces, ce qui traduit « un accroissementdramatique de la densité des compo-sants » comme la société se plait à pré-senter la chose. De plus, son HBM3 Gen2 est compatiblebroche à broche avec les composants deHBM3 actuels, ce qui simplifie la mon-tée en gamme. une montée en gammequi offre un gain de 50 % en bande pas-sante par rapport aux mémoires

actuelles. Micron n'est que la secondesociété à déployer des modules deHBM3 de seconde génération, après SKHynix. cependant, compte tenu des chiffresavancés (1 to/s de bande passante), leproduit Micron est supérieur de plus oumoins 20 %. L'Américaine ne compte d'ailleurs pasen rester là et travaille à la prochainegénération de mémoire HBM pourl'heure baptisée « HBMNext ». Elledevrait arriver courant 2026, offrir descapacités allant jusqu'à 64 Go et unebande passante supérieure à 2 to/s.

HbM3 Gen 2 : la nouvelle mémoire Micronest la plus rapide au monde ?

Threads, le tout nouveau réseausocial made in Meta, a le potentiel d'at-teindre le milliard d'utilisateurs commeson comparse instagram, estime MarkZuckerberg.Seulement quelques jours après sonlancement, threads a atteint les 100millions d'utilisateurs alors que l'appli-cation n'est même pas disponible ausein de l'union européenne (uE). cettecroissance folle lui a permis de surpas-ser celle de chatGPt, qui avait elle-même battu un record.La même approche que pour instagram, Facebook et WhatsAppEn marge de son appel avec les investis-seurs portant sur les résultats finan-ciers de Meta, Mark Zuckerberg a confiéque la croissance de threads était ines-pérée pour la société. Selon le P.-D.G., lefait qu'aucun réseau social de typetwitter n'ait atteint le milliard d'utilisa-teurs jusqu'alors est une « anomalie ».« je suis persuadé que nous serons 

en mesure d'injecter suffisammentd'essence dans ce projet pour l'aider àse développer », a-t-il continué. threadsa de grandes chances de devenir unnouveau levier de Meta pour générerdes revenus, d'autant plus lorsque l'onprend en compte l'activité publicitairetentaculaire du groupe.Zuckerberg ne veut toutefois pas brûlerles étapes, et privilégie une approchesimilaire à ce qui a été mis en place avecles autres plateformes de Meta. Pourcommencer, l'entreprise va se chargerde fidéliser les utilisateurs de la plate-forme en optimisant ses fonctionnalitésde base. La monétisation, c'est-à-dire ledéploiement de la publicité, viendradans un second temps.threads doit faire ses preuves sur lelong termeZuckerberg a tout de même du mal àexpliquer le succès de threads, qu'ilimpute en partie à l'actualité de twitter,désormais nommé X. Quoi qu'il en soit,il compte bien profiter de cette réussitepour asseoir la position de sa sociétédans le secteur des réseaux sociaux. « je pense que nous nous concentronssur cette opportunité, qui est formi-dable et que nous n'attendions pas àcette échelle. La route sera longue », a-t-il confié. reste à voir si ce succès perdu-rera sur le long terme ; le nombre d'uti-lisateurs de threads a chuté depuisquelques jours, après le buzz initialengendré par sa sortie.

Threads peut-il devenir aussi
populaire qu'Instagram ?

Le MacBook Air 15 est-ilun flop ? Non, mais...
Le MacBook air de 15 pouces, long-temps attendu, ne ferait finalementpas recette, avec des ventes languis-santes obligeant Apple à changer destratégie.Apple avait mis le temps, mais face à lademande émise par le public, la firmeà la pomme croquée avait finalementlancé au mois de juin dernier son toutpremier MacBook Air avec un écrande 15 pouces. Mais cet effort du géantaméricain ne semble pas avoir étérécompensé.Des ventes extrêmement décevantesc'était un ordinateur qui avait beau-coup fait parler de lui, et bien avantson lancement. Quand finalement leMacBook Air 15 allait-il enfin tombersur les étals des marchands ? Aprèsbien des rumeurs et des spéculations,c'est en juin que ce dernier a fait sonapparition. on pouvait alors s'at-tendre, si ce n'était à une ruée, aumoins à de belles premières ventes.Eh bien, pas vraiment.c'est ce que nous apprend une infor-mation de Digitimes. « Selon la chaîned'approvisionnement d'Apple, le Mac-Book Air 15 pouces, annoncé lors de laconférence WWDc de juin, n'auraitpas répondu aux attentes des clients »,explique ainsi le média. Pour être plusprécis, les ventes seraient tout simple-ment 50 % plus basses que les prévi-sions d'Apple !un changement dans la productionrésultat, la firme de cupertino a dû

changer de stratégie. Ses fournisseurs,s'adaptant à la nouvelle donne, ont eneffet dû réduire leur production pouréviter de voir les stocks de MacBookAir 15 s'accumuler. il faut dire quel'officialisation de ce produit ne s'estpeut-être pas faite au meilleurmoment.Du fait de l'inflation, les ventes d'ordi-nateurs sont en forte baisse partoutdans le monde depuis près d'un an. Etmême si Apple s'en sort mieux que sesconcurrents, les amoureux du genreont sûrement plus de mal actuelle-ment à sortir les euros nécessaires àl'achat de la version de base, au prixdu MacBook Pro 13 pouces. Alors, leMacBook Air 15 est-il un raté, oun'est-ce qu'un faux départ ?
MacBook Air 15"-un 15 pouces réellement nomade,maintenant ça existe !-châssis fin et solide, clavier et track-pad parfaits-L’écran 15 pouces confortable etlumineuxAvec son MacBook Air 15, Applecomble un vide dans son catalogue etdonne un violent coup de pied dans lafourmilière, face à des Pc portables de15 pouces souvent fainéants chez laconcurrence. 
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C ette petite île,connue pour sesplages de sable blancet ses récifs coralliens, gèreles domaines “.ai” depuis lesannées 1990. L’île avait choi-si d’employer le domaine“.ai” pour représenter sonpays, de la même manièreque nous utilisons le “.be”pour la Belgique. cependant, l’engouementrécent pour l’iA a fait explo-ser la demande. Des startupstelles que Stability.ai d’ElonMusk et des géants commeGoogle.ai ne sont quequelques-unes des entre-prises qui ont choisi ce

domaine, habituellementattribué aux îles et îlots quicomposent l’archipel d’An-guilla.Vince cate, qui gère le domai-ne .ai pour Anguilla depuisdes décennies, explique àBloomberg que le nombretotal d’inscriptions de sitesse terminant par les deuxlettres “ai” a doublé au coursde la dernière année pouratteindre 287 432. cate esti-me qu’Anguilla pourrait rap-porter jusqu’à 30 millions dedollars en frais d’enregistre-ment de domaines pour l’an-née 2023.“Depuis le 30 novembre, leschoses sont très différentesici”, déclare cate à Bloom-berg, faisant référence à ladate du lancement public dechatGPt. La soudaine hausse

des domaines “.ai” qui adébuté il y a neuf mois meten lumière la frénésie autourde l’intelligence artificielle etses répercussions sur l’éco-nomie mondiale. Depuis le lancement dechatGPt par openAi, unnombre croissant d’entre-prises technologiques se sontprécipitées pour lever desmilliards de dollars en capi-tal, recruter des talents eningénierie et sécuriser despuces de plus en plus rares.un domaine peut semblermoins essentiel, mais pourune industrie obsédée par lebranding ingénieux, le bonnom fait tout.Dans l’ensemble, le nombrede domaines “.ai” existantsest minuscule comparé aunombre de domaines “.com”

enregistrés, qui s’élève àenviron 160 millions, selonMatt Zook, professeur àl’université du Kentucky.Mais la petite économie d’An-guilla, principalement axéesur le tourisme, bénéficiedésormais d’une nouvellesource de revenus. Le prix d’un domaine “.ai”peut varier, mais les regis-traires tels que GoDaddypaient 140 dollars pour unenregistrement de deux ans,contre 120 dollars précé-demment.Anguilla profite désormaispleinement de l’engouementpour l’intelligence artificielle,transformant ce qui étaitautrefois un domaine obscuren une véritable mine d’ornumérique.

la premièrephotographie en vraiescouleurs

Le célèbre mathématicien et physicien
écossais James Clerk Maxwell connu
pour ses recherches en électromagné-
tisme a réalisé la première photographie
en vraies couleurs en 1861. La photo ci-
dessus représentant un ruban écossais
a été photographiée à trois reprises,
chaque fois avec une couleur différente
de filtre sur l’objectif, en rouge, en vert et
en bleu (les trois couleurs primaires).
Les trois images ont été élaborées et
projetées sur un écran avec trois projec-
teurs différents, chacun équipé de la
même couleur du filtre utilisé pour
prendre la photo. La technique de super-
position a donné le résultat final. Les
trois plaques photographiques se trou-
vent désormais dans un petit musée au
14 India Street, Edinburgh, la maison où
est né Maxwell.

L’inventeur du premier
appareil photo portable
s’est suicidé en laissant
une note qui disait « Mon
travail est effectué,
pourquoi attendre ? »
Le fondateur de Kodak, George East-
man a simplifié le processus de la pho-
tographie et a révolutionné ce domaine
en inventant le premier appareil photo-
graphique à pellicule nommé Kodak en
1888. Cet appareil photo avait la particu-
larité d’être petit, léger et donc portable
en plus d’être très simple d’utilisation.
Depuis lors, toutes les caméras non-
numériques ont évolué à partir de cet
appareil photo. En 1938, à l’âge de 77
ans, George Eastman s’est suicidé en
se tirant une balle dans le cœur après
avoir été atteint d’une sténose spinale
(rétrécissement du canal rachidien). Il a
laissé une note courte qui disait : « Mon
travail est effectué Pourquoi attendre? »

iNSOLITE Le Jeune Indépendant 

Une sacrée 
découverte de la part d'ouvriers. Cet été,
la réfection de la cour de l'école élémen-
taire Jules Verne, à Tain-l'Hermitage

dans la Drôme, a donné lieu à d'impor-
tants travaux. 

Le 11 juillet, la directrice des services
techniques de la Ville a été "alertée" par

le maître d'œuvre l'informant de la
découverte "de munitions par l'entreprise
qui réalise les travaux de terrassement
dans la cour de l'école", a-t-elle expliqué
au Dauphiné libéré. Les services de

déminage ont été immédiatement préve-
nus. 

Problème : les démineurs ont indiqué
"qu'ils ne se déplacent pas pour des

munitions", malgré une demande
appuyée par la gendarmerie de Tain-

l'Hermitage. Les travaux ont alors repris,
avec toutes les précautions possibles.
Jusqu'à ce que le détecteur de métaux
de l'entreprise de BTP ne s'affole. 

Un butin détruit à Lyon
Le chantier a été suspendu, le site éva-
cué. Les démineurs de la Sécurité civile
de Lyon sont cette fois-ci intervenus, et
resteront deux jours sur place pour déter-
rer le fameux butin : des grenades, 205
obus de mortier, près de 800 kilos de
cartouches de mitrailleuse ainsi qu'une

vieille mitrailleuse anglaise. 

Anguilla, un petit 
territoire britannique

niché dans les
Caraïbes, est en passe
de générer jusqu’à 30

millions de dollars
cette année grâce à la
demande croissante
de noms de domaine

se terminant par 
“.ai”, stimulée par

l’engouement récent
autour de 

l’intelligence 
artificielle (IA).

lyon
Obus de mortier, grenades... Un véritable arsenal de la
Seconde Guerre mondiale retrouvé dans une école

Plus de 200 obus de mortier, des grenades, 800 kilos de cartouches de mitrailleuse ont été retrouvés sous le bac à sable
d'une école élémentaire de la Drôme.

L’histoire folle de l’île d’Anguilla qui génère des millions grâce auxdomaines “.ai”

LE SAViEZ VouS j indépendant



eNVIRONNEMENT 17

LE JEUNE INDÉPENDANT # 7727 DU LUNDI 30 OCTOBRE 2023

Le mystère d'un tsunami déclenché par l'explosion d'un volcan sous-marin, résoluprès de quatre siècles après l'évènement

D es roches en feu projetées dansl'air, une colonne de fuméenoire qui obscurcit le ciel, l'eaude la mer qui se met à bouillir – avantde se retirer, puis de ressurgir sous laforme de vagues monstrueuses d'unevingtaine de mètres… le tout, sous unepluie de cendres entourée d'un nuagetoxique persistant. ces témoignages del'éruption du volcan sous-marinKolumbo en l'an 1650 et du tsunamiqui s'en est suivi, nous les devons à Fer-dinand André Fouqué (1828-1904), unvolcanologue français qui, deux sièclesplus tard, les a compilés. Encoreaujourd'hui, cet évènement majeur fas-cine les scientifiques.un volcan immergé, à 7 km de SantorinPour preuve de cet intérêt renouvelé,une équipe dirigée par des océano-graphes et géologues de l'université deKiel (Allemagne) s'est approchée duvolcan immergé, armée des technolo-gies actuelles, à sept kilomètres envi-ron de l'île grecque de Santorin. Publiésdans la revue Nature communications(26 octobre 2023), leurs résultats cor-roborent et complètent les témoi-gnages historiques. À bord de l'anciennavire de recherche Poséidon, en 2019,

l'équipe a utilisé des techniques d'ima-gerie sismique dernier cri afin de créerune image tridimensionnelle du cratè-re, situé à 18 mètres sous la surface. or,qui dit "images" dit aussi "mesures" –en l'occurrence, pas moins de 2,5 kilo-mètres de diamètre et une profondeurde 500 mètres, ce qui suggère une"explosion massive".outre les dimensions impression-nantes du cratère, les chercheurs ontégalement mis en évidence le fait quel'un des flancs du cône volcanique avaitété "sévèrement déformé", d'où l'hypo-thèse probable d'un "glissement de ter-rain" sous-marin.comme une "bouteille de champagne"Par ailleurs, en combinant l'imageriesismique et des simulations informa-tiques, les chercheurs ont pu reconsti-tuer la hauteur des vagues. or, si celles-ci avaient été générées par la seuleexplosion (sans glissement de terrain),"on aurait pu s'attendre à des vaguesde six mètres à un endroit précis", sou-ligne dans un communiqué le Dr jensKarstens, premier auteur de l'étude."Mais nous savons, d'après les témoi-gnages, qu'elles atteignaient 20 mètresde haut à cet endroit." 

Sur la base de son étude et des témoi-gnages historiques, le chercheur dresseune chronologie assez précise de l'évè-nement : "(le volcan) Kolumbo se com-pose en partie de pierre ponce et depentes très raides. il n'est pas trèsstable. Pendant l'éruption, qui duraitdepuis plusieurs semaines, la lave étaitcontinuellement éjectée. En dessous,dans la chambre magmatique, quicontenait beaucoup de gaz, il y avaitune énorme pression".un système d'alerte précoce pourles volcans ?un phénomène similaire a pu se pro-duire lors de l'éruption du volcan sous-marin Hunga tonga en 2022, estimentles auteurs, d'autant que la forme ducratère volcanique est similaire à cellede Kolumbo."Nous espérons pouvoir utiliser nosrésultats pour développer de nouvellesapproches de surveillance de l'activitévolcanique, envisage jens Karstens,peut-être même un système d'alerteprécoce, collectant des données entemps réel. ce serait mon rêve."Nul doute que pour lancer l'alerte, lesregards resteront en tout cas tournésvers les profondeurs marines ! En effet,plus d’un million de volcans sontimmergés, et ceux-ci représentent 80% de l’activité volcanique mondiale,avait noté l'uNESco dans un communi-qué à l'occasion de la sortie des imagesd'une mission d'exploration au cœurdes volcans sous-marins en mer Médi-terranée (juin 2022).
Lorsque l'un des flancs du volcan a glis-
sé, l'effet a été le même que si l'on avait
débouché une bouteille de champagne :
la libération soudaine de la pression a
permis au gaz contenu dans le système
magmatique de se dilater, entraînant

une énorme explosion. — Dr Jens Kars-
tens, université de Kiel.

En 1650, l'explosion du volcan sous-marin Kolumbo au large de Santorin dans la
mer Égée avait déclenché un tsunami destructeur, décrit par des témoins. 
En étudiant le cratère à l'aide de l'imagerie moderne, des chercheurs sont 
parvenus à reconstituer les étapes de cet événement historique.

HyperloopTT : des
capsules de fret à très,
très grande vitesse pour
redéfinir le transport de
marchandises

HyperLooptt a récemment dévoiléson système de capsules de fret, uniqueet innovant. L’entreprise est sur le point de révolu-tionner le transport maritime enapportant des avancées conséquentes.Hyperloop transportation technolo-gies, ou Hyperlooptt, a récemmentdonné des détails supplémentaires surson système "révolutionnaire" de cap-sules de fret en "vactrain", ou train àtubes à vide à très grande vitesse, quipromet de transformer l'industrie dutransport de marchandises.conçues pour offrir des niveaux devitesse, d'efficacité et de durabilitésans précédent, ces capsules de mar-chandises sont présentées comme uneinnovation majeure dans un secteurqui cherche encore à concrétiser sespromesses depuis des années, avec desavancées pour l'instant plutôt lentes etcontrastées, comme l'expliquait récem-ment L'usine Nouvelle. Les capsules d'Hyperlooptt peuvent,promettent cette start-up très envogue et solidement financée, trans-porter des marchandises à des vitessesrivalisant – voire dépassant – cellesd'un avion gros-porteur, ce qui permetde réduire considérablement temps detransit et coûts de transport. 
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on savait que le virus du covid-19 attei-gnait le cerveau lors d'une infectionpuisqu'il a été associé à des pertes degoût et d'odorat. De même, chez les per-sonnes qui souffrent de "covid long", levirus est associé à des symptômes neu-rologiques persistants tels que la confu-sion mentale et les troubles de l'atten-tion et de la mémoire. ce qu'on ne savaitpas c'est que le virus original du covid(détecté à Wuhan) comme ses variantsont la capacité d'envahir et d'infecter lesystème nerveux central. une observa-tion mise en évidence "pour la premièrefois" par des chercheuses et chercheursde l'institut Pasteur et de l'universitéParis cité.Les chercheurs ont mené leur analysesur des hamsters infectés par la soucheoriginelle du Sars-cov-2 et 3 variantes :Gamma, Delta et omicron/BA.1. ils ontdécouvert que le Sars-coV 2 accède ausystème nerveux central et y reste pen-dant la phase aigüe de l'infection. ilinfecte alors les bulbes olfactifs, structu-
re située dans la boîte crânienne quitraite les informations olfactives en pro-venance des neurones de la cavité nasa-le. "Dans cette étude, nous montronsque l'infection des bulbes olfactifs est

systématique et n'est pas liée à unvariant en particulier, ni à une manifes-tation clinique en particulier, comme laperte d'odorat par exemple" a commen-té Guilherme Dias de Melo, premierauteur de l'étude et chercheur dansl'unité Lyssavirus, épidémiologie et neu-ropathologie à l'institut Pasteur. Enclair, l'infection des bulbes olfactifs n'estpas simplement relative aux patientsatteints d'anosmie (perte d'odorat). "L'anosmie et l'infection des neuronessont deux phénomènes décorrélés. (...) ilest tout à fait possible, si on suit ce rai-sonnement, qu'une infection mêmeasymptomatique soit caractérisée parune diffusion du virus dans le systèmenerveux" a poursuivi le scientifique.Symptômes covid : octobre 2023,rhume, durée, que faire ?Les symptômes actuels du covid sonttoujours liés à la contamination de

variants d'omicron, comme Eris ouPirola. L'infection se traduit par unemaladie aiguë fébrile, avec des symp-tômes essentiellement orL (mal degorge, rhume).Le virus du covid est capable de sedéplacer à l'intérieur des neuronesAvec son équipe, ils ont voulu com-prendre comment le virus atteignait cesfameux bulbes olfactifs et se sont aper-çus qu'il passait par les neurones : "Levirus semble exploiter efficacement lesmécanismes physiologiques du neuronepour se déplacer."  Les chercheurs sou-haitent maintenant étudier la persistan-ce du virus dans le cerveau après laphase aiguë de l'infection et ses consé-quences. Est-ce qu'il peut induire uneinflammation persistante ? occasionnerdes symptômes neurologiques persis-tants comme l'anxiété, la dépression oule brouillard mental que décrivent lescas de covid long ?

BIEN-ÊTRE

Pour la première fois, des
chercheurs français de
l'Institut Pasteur ont

démontré que le virus du
Covid-19 (quel que soit le

variant) infecte le système
nerveux central dès le
début de l'infection.

"C'est systématique" : le virus du Covid envahit et
infecte cette région du cerveau quand on l'attrape

Bien-êTre

AVC chez la femme :
symptômes, causes, à quel
âge surtout ?

Une feMMe sur quatre aura un AVc aucours de sa vie, c'est leur premièrecause de décès avant l'infarctus et lecancer du sein. La femme est particuliè-rement à risque à 30 ans et à 70 ans.Brutal, violent et associé parfois à delourdes séquelles, l'accident vasculairecérébral (AVc) entraîne le décès de 50femmes par jour en France. Elles sontencore plus touchées que les hommesparce qu'elles cumulent davantage defacteurs de risque. L'accident vasculairecérébral est un accident qui touche uneartère. on distingue les AVc où l'artèrese bouche (80% des cas) : c'est l'infarc-tus cérébral. Des AVc où l'artère serompt (20% restants) : c'est l'hémorra-gie cérébrale. Signes d'alerte, causes,séquelles : tout savoir sur l'AVc chez lafemme.A quel âge survient l'AVc chez lesfemmes ?

La fréquence de l'AVc augmente demanière générale après 50 ans. Deuxpics sont observés chez les femmes :► un gros pic vers 70-75 ans.► un plus petit mais en augmentationchez la femme jeune (30-35 ans). "ce picpeut s'expliquer par la problématiquede l'AVc pendant la grossesse ou être liéà l'association tabac, pilule et migraine.ce trio fait très mauvais ménage chez lafemme jeune. certaines contraceptionsorales augmentent aussi le risque dethrombose (caillot) surtout si elles sontassociées à d'autres facteurs de risquevasculaire, particulièrement les forte-ment dosées en œstrogènes" explique leProfesseur Sonia Alamowitch du servicede Neurologie et d'urgences Neurovas-culaires.Quels symptômes quand on fait unAVc ?Les symptômes de l'accident vasculairecérébral chez la femme ne diffèrent pasde ceux du reste de la population (à l'in-verse de l'infarctus du myocarde qui secaractérise par des signes plus spéci-

fiques chez elle). ils sont toujours bru-taux c'est-à-dire qu'ils apparaissentd'une minute à l'autre. En cas d'AVc, lafemme peut présenter :une perte de la mobilité, de la motricité,de la force musculaire qui typiquementva toucher un hémicorps (moitié droiteou moitié gauche du corps) ou une par-tie de l'hémicorps.une perte du langage, de la capacité às'exprimer et à comprendre (aphasie).une perte de la sensibilité de l'hémi-corps.une perte de la vue (d'un ou des deuxyeux)."tous ces symptômes sont très évoca-teurs d'un accident vasculaire cérébrals'ils surviennent brutalement. Dans lescas particuliers des hémorragies, çapeut être un mal de tête violent et trèssoudain" ajoute notre interlocutrice.Apraxie : c'est quoi, exemple, uneséquelle de l'AVc ?L'apraxie, qui se définit par la difficultéd'effectuer correctement les gestes duquotidien, peut s'avérer particulière-

ment invalidante. Quelles sont les diffé-rentes formes d'apraxie ? À quoi sont-elles dues et comment sont-elles prisesen charge ? Le point avec le Pr richardLevy.Quels sont les facteurs de risques de l'AVc chez la femme ?Le premier (et le seul contre lequel onne peut rien) c'est l'âge. c'est d'ailleurslui qui explique que les femmes souf-frent davantage d'AVc que les hommes."il est particulièrement fréquent à 70-75 ans or les femmes vivent plus long-temps donc sont plus touchées" argue lePr Alamowitch. Les femmes cumulentaussi plus de facteurs de risques qu'euxcomme:l'hypertension artérielle (premier facteur d'AVc chez elles), la fibrillation auriculaire (arythmie du coeur)et la grossesse. "c'est une période où lafemme est un peu plus exposée à diffé-rents types d'AVc", poursuit la spécialis-te.
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L indsay a déclaré qu’une autre pré-
occupation concernant les vaccins
Covid-19 est «que les thérapies
géniques soient transmises à la pro-

géniture et entraînent une contamination
du patrimoine génétique», notant qu’il
existe des mécanismes par lesquels cela
peut se produire, tels que le transfert de
gènes par le sperme ou par «l’intégration
réelle dans le génome».
«L’ARNm lui-même peut être retranscrit
en ADN et s’intégrer dans le génome, ce
qui provoque des cancers», a déclaré Lind-
say, «[particularly] dans les ovaires, dans
les testicules».
«Ma très grande préoccupation est que ces
thérapies géniques soient transmises à
notre progéniture et qu’elles contaminent
le patrimoine génétique», a déclaré Mme
Lindsay. «J’ai contacté de nombreux labo-
ratoires pour leur demander d’enquêter sur
cette affaire».
«Les vaccins s’accumulent dans les
organes reproducteurs, ce qui pourrait
immédiatement nuire à l’absorption pour
la fertilité [and]entraîner une mortinaissan-
ce», a déclaré M. Bhakdi.
M. Bhakdi a expliqué comment les lésions
placentaires peuvent également permettre
aux gènes emballés de pénétrer dans la cir-
culation fœtale. «En effet, on sait que les
cellules souches du sang du cordon ombi-
lical sont réduites et altérées à la suite
d’une vaccination», a-t-il déclaré.
M. Bhakdi a décrit les conséquences pos-
sibles comme une «perturbation perma-
nente du réseau parfaitement réglé qui
contrôle la division et la différenciation
cellulaires», qui pourrait entraîner des can-
cers, des défauts de développement et des
altérations des traits [et autres caractères].
L’ADN plasmidique peut produire une
inflammation chronique, «un facteur clé
des cancers». Les panélistes ont indiqué
que l’un des dangers de ces thérapies est le
risque de cancer. Le Dr Bridle a déclaré
que «l’ADN plasmidique peut avoir une
durée de vie très longue» et que sa présen-
ce à long terme entraîne «l’activation des
cellules du système immunitaire et la pro-
duction ou la promotion d’une inflamma-
tion chronique … un facteur clé des can-
cers».
Selon M. McKernan, «nous sommes tou-
jours en train de «cancériser», mais c’est
lorsque la mutagénèse dépasse la capacité
du système immunitaire que l’on commen-
ce à s’en apercevoir». «L’augmentation de
l’ADN ne suffira peut-être pas à elle
seule, mais une perturbation chronique du

système immunitaire du type de celle
observée avec les vaccins Covid-19 «peut
constituer une combinaison vraiment puis-
sante». M. McKernan a également fait
référence à des données tirées des registres
de décès du Massachusetts, qui montrent
«une augmentation constante du nombre
de cancers». Il a déclaré : «C’est un signe
clair que nous avons une augmentation du
cancer après la vaccination», ajoutant que
«ce sont des données vraiment, vraiment
puissantes qui, je pense, devraient être au
premier plan de toute affaire que nous
entreprenons».

arnm à LonGue Durée De vie,
Lnp à La fois toxiques

et CanCériGènes

M. Plothe a déclaré que les protéines de
pointe contenues dans les vaccins Covid-
19 à ARNm ont été modifiées pour «avoir
un effet plus long, produisant ainsi plus de
protéines de pointe». En conséquence, leur
demi-vie est passée de 10 minutes à «des
heures, des jours, voire des semaines».
«[This]déclenche également de très nom-
breuses maladies auto-immunes», a-t-il
déclaré. M. McCullough a déclaré que les
vaccins Covid-19 affectent les systèmes de
surveillance des tumeurs de l’organisme,
notant que «s’il existe déjà des mutations
qui affaiblissent ces systèmes de sur-
veillance des tumeurs, on sait que 
ces mutations prédisposent les gens au

cancer». Il a ajouté que l’ARN modifié
«est étranger au corps humain», notant que
«l’administration de doses répétées
d’ARN messager entraverait la capacité de
notre corps à réparer» une mutation dans le
corps, «ce qui permettrait à cette cellule de
se transformer potentiellement en une cel-
lule cancéreuse».
M. McCullough a déclaré qu’il existait
désormais «un ensemble suffisant de
connaissances» démontrant que les vac-
cins COVID-19 pouvaient provoquer des
cancers, notant que «les taux de cancer
sont en hausse dans tous les systèmes de
surveillance du cancer», ajoutant que
«nous sommes maintenant dans une situa-
tion où des administrations multiples d’un
vaccin COVID-19 pourraient accélérer» la
progression du cancer. Je pense qu’il n’y a
probablement pas de meilleur terme que
celui de «turbo-cancer» pour exprimer
cette préoccupation», a-t-il déclaré. 
Mme Rose a déclaré que les cas de cancer
sont «en augmentation» depuis le début de
la vaccination par COVID-19. Pourtant,
selon M. McCullough, «aucun des sys-
tèmes de surveillance du cancer n’a
fusionné ces données avec l’administra-
tion des vaccins». Selon M. Trozzi, les
LNP sont également toxiques. «C’est
l’une des raisons pour lesquelles cette
injection provoque un degré de choc ana-
phylactique plus élevé que les vaccins
[non-mRNA] «, a-t-il déclaré, ajoutant
qu’»elle endommage également les

mécanismes de réparation de l’ADN, ce
qui nuit à la suppression des tumeurs».
Mme Rose a déclaré que les effets indési-
rables graves potentiels des LNP «com-
prennent l’anaphylaxie, la septicémie, le
choc toxique et la mort». Mme Henrion-
Caude a fait remarquer que les vaccins à
ARNm ne sont pas les seuls à présenter un
risque : dans les vaccins Covid-19 à base
d’adénovirus, tels que ceux de Johnson &
Johnson et d’AstraZeneca, «les adénovirus
peuvent permettre l’intégration» de frag-
ments d’ADN, ajoutant que de telles cap-
sules contenant des fragments d’ADN peu-
vent conduire à des métastases cancé-
reuses.

La protéine De pointe provoque
Des CaiLLots sanGuins et autres

M. Bhakdi a déclaré que le système immu-
nitaire est capable de reconnaître et d’éli-
miner les cellules étrangères, notant que
c’est le processus par lequel les greffes
d’organes sont rejetées par le corps
humain. Il a ajouté : «Le même principe
sous-tend l’intensité sans cesse croissante
des événements indésirables survenant à la
suite d’injections de rappel».
«Une myriade d’attaques immunitaires se
déclencheront dans l’ensemble de l’orga-
nisme», a-t-il déclaré. «Cela ne peut s’ar-
rêter que lorsque la production de la pro-
téine étrangère est terminée.» Selon lui,
bien que les fabricants de vaccins affir-
ment que la protéine de pointe quitte le
corps en quelques jours, des «découvertes
alarmantes» ont montré qu’elle peut en fait
être présente pendant des semaines, voire
des mois.
«Avec cette affirmation, des protéines de
pointe et une inflammation de plusieurs
organes ont été détectées chez les per-
sonnes vaccinées des semaines et même
des mois après les injections», a-t-il décla-
ré. «Ce phénomène était associé à des
maladies graves et souvent mortelles.
M. McCullough a déclaré qu’il a été
constaté que la protéine spike provoquait
«des maladies cardiovasculaires et des
inflammations cardiaques … [and] accélè-
re les maladies cardiovasculaires athéro-
sclérotiques qui provoquent des accidents
vasculaires cérébraux». Elle peut égale-
ment provoquer le syndrome de Guillain-
Barré, une neuropathie des petites fibres et
une perte d’audition et de vision, a-t-il
ajouté.

Michael Nevradakis, Ph.D.
(Suivra)

LES CONTAMINANTS DE L’ADN CONTENUS DANS LES VACCINS COVID 

risques de cancers et de modification du génome
humain, selon les scientifiques
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télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Comédie sentimentale France, 2018
Tout le monde debout

Téléréalité - 2023
L'amour est dans le pré

Film fantastique
Etats-Unis 2019
Aladdin

Série humoristique
France 2023
Kaamelott

Série policière France 
Commissaire Magellan

Film pour la jeunesse
Belgique, 2021
The Ghastly Brothers

Téléfilm humoristique France,2023
Candice Renoir 

Série dramatique France 2023
D'argent et de sang

Cinéma Film d'horreur
Finlande - Suède 2022
Egō

Cinéma Comédie,2022
J'adore ce que vous faites

Cinéma Film d'horreur, 2022
La Tour

Film fantastique
Etats-Unis 2013
Thor : le monde des ténèbres
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Série dramatique Grande-Bretagne 2022
Saison 1 Épisode 1/2

Rogue Heroes 
En 1941, l'armée britannique met tout en oeuvre
pour protéger le port de Tobrouk, en Libye,
position stratégique pour protéger le Canal de
Suez. Au Caire, l'officier David Stirling décide
de recruter les soldats les plus robustes, les
plus audacieux, et les plus habiles au combat
afin de constituer un petit régiment 
d'infiltration. Ces soldats ont pour mission 
d'infliger aux troupes allemandes, le plus de
dommages possibles lors d'attaques surprises
derrière les lignes ennemies.

Série humoristique Grande-Bretagne2022
Saison 3 Épisode 4/5
Breeders 
Paul est anxieux en attendant le résultat de
l'IRM pour connaître l'origine de ses problèmes
de dos. Ally doit composer avec les effets de la
ménopause et la perspective de perdre son
travail.
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Alger 24° 17°
Oran 25° 16°
Constantine 31° 15°
Ouargla 36° 22°
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HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a
05:24 12:14 15:12 17:39 18:58

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a
05:38 12:27 15:26 17:52 19:10

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a
05:50 12:39 15:38 18:05 19:23

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a
05:56 12:44 15:43 18:10 19:28

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c ha
05:59 12:47 15:46 18:13 19:31

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 
05:30 12:20 15:18 17:45 19:04

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 
05:42 12:32 15:30 17:57 19:16

tipasa
La femme rurale
en formation
une Centaine de femmes rurales ont
bénéficié, à Tipasa, d’une formation sur
les techniques de séchage du poisson et
de transformation des déchets
ménagers, initiée par le Forum de
soutien et de promotion de la femme
rurale, en coordination avec les secteurs
concernés, a-t-on appris des
organisateurs. 
Il s’agit de l’organisation par le forum
de deux sessions de formation
spécialisée au profit des femmes
rurales. La première à l’Ecole de
formation technique de pêche et
d’aquaculture de Cherchell au profit de
40 femmes de différentes régions du
pays dont Djanet, Tindouf, Khenchela
et autres.
Elle est axée sur les techniques de
séchage du poisson et des produits de la
pêche, avec un encadrement assuré par
des enseignants et des cadres de la
Chambre nationale de la pêche, a
indiqué la présidente du forum à la
clôture de cette session. «On a fait
sortir la femme rurale vers un autre
environnement. Elle va devoir s’initier
à l’élevage aquatique des produits de la
mer et des eaux douces», a fait savoir
Saida Reguig, venant de Tindouf et
candidate à la formation. Elle a
ajouté : «Pour nous qui venons des
wilayas du Sud, nous sommes en
formation pour l’élevage du poisson
rouge le tilapia.
La 2e session, d’une durée de trois
jours à la fin de ce mois d’octobre, a
ciblé une soixantaine de femmes qui
ont bénéficié d’une formation sur la
transformation des déchets ménagers en
engrais biologiques, au niveau du
Centre de formation professionnelle de
Tipasa, en coordination avec le
ministère de l’Environnement et des
Energies renouvelables, à travers des
cadres de l’Institut national des
formations environnementales, a
indiqué la même responsable.
L’initiative, inscrite dans le cadre du
plan de travail du forum, «vise à assurer
une formation spécialisée à la femme
rurale, de manière à acquérir des
compétences dans divers domaines qui
lui permettent d’accéder au monde de
l’entrepreneuriat, et ce avec le moins de
moyens possibles», a-t-elle souligné.
La responsable du forum a également
fait part de l’organisation, durant cette
année, de sept sessions de formation
spécialisées dans divers domaines, dont
les méthodes de fabrication de produits
de nettoyage, les techniques de
fabrication du fromage, le tissage des
tapis et les habits traditionnels. 
«C’est une opportunité qui a été
ouverte pour les femmes des zones
rurales afin de s’investir dans diverses
branches où, demain, elle pourra avoir
sa petite entreprise à elle», a expliqué
l’un des responsables de la formation.

T. Bouhamidi

Le présiDent de l’Assemblée populaire
nationale (APN), Brahim Boughali, a pré-
sidé, hier, à Alger, une réunion de coordi-
nation pour la création d’un réseau parle-
mentaire dédié aux jeunes dans le but de
permettre à cette catégorie de participer à
l’élaboration de la politique générale de
l’Etat et d’améliorer la performance parle-
mentaire. A cette occasion, M. Boughali a
souligné que l’objectif de la création de ce
réseau parlementaire dédié aux jeunes «est
de donner aux jeunes députés l’opportunité
de démontrer leurs capacités et aptitudes,
de participer à l’élaboration de la politique

générale dans son volet relatif à la jeunesse
et d’améliorer la performance parlementai-
re». Le réseau permettra également aux
jeunes parlementaires d’»intensifier leurs
actions de proximité et de sensibilisation
aux niveaux local et national avec leurs
homologues, l’objectif étant de renforcer
leur présence sur la scène politique et de
favoriser l’échange d’informations, la
concertation autour de la politique généra-
le de l’Etat et la participation à sa formula-
tion, notamment en ce qui concerne la jeu-
nesse», a-t-il ajouté. Il a souligné, dans ce
contexte, que le réseau en question aura à

assumer plusieurs missions, dont «veiller à
maintenir des contacts permanents avec les
différents partenaires et instances régio-
nales et internationales en lien avec la jeu-
nesse en vue de promouvoir l’échange
d’idées et d’expériences pionnières et de
faire connaître les acquis de l’Algérie».
Quant à la composante du réseau parle-
mentaire, M. Boughali a souligné qu’il
comprenait 92 députés, dont 11 femmes,
âgés de moins de 40 ans, ajoutant que sa
structuration et sont règlement intérieur
feront l’objet d’un débat collégial.

S. N.

BOUGHALI A PRÉSIDÉ UNE RÉUNION DE COORDINATION 

Création d’un réseau parlementaire
dédié aux jeunes

Considéré comme parmi
les plus importants pro-
jets en cours de réalisa-

tion au niveau de la wilaya,
avec ceux de la pénétrante et de
la station de dessalement d’eau
de mer de Tighremt (Toudja), le
dédoublement de la voie ferrée
retient toute l’attention des
autorités de wilaya, qui conti-
nuent de se réunir en vue de
lever toutes les contraintes qui
ralentissent l’exécution des tra-
vaux de cet ouvrage colossal,
lequel aura un impact positif et
énorme sur le développement
socio-économique de la wilaya.
Le coût initial de l’ouvrage est
de 106 milliards de dinars alors
qu’un montant de près de 5,6
milliards de dinars est réservé à
l’indemnisation des proprié-
taires des terrains se trouvant
sur le tracé de cette voie. 
Le dossier de cet ouvrage tita-
nesque a été remis sur la table
lors d’une réunion de coordina-
tion de l’exécutif de la wilaya,
en présence des cadres et
responsables des secteurs

concernés par ce projet, dont
les représentants de l’Agence
nationale d’étude et de suivi de
la réalisation des investisse-
ments ferroviaires (ANESRIF),
de l’entreprise Cosider et du
directeur des transports.
Les différents responsables ont
présenté des comptes rendus
détaillés sur les volets qui les
concernent, dont celui du trans-
port qui a présenté un rapport
sur l’avancement des travaux,
les expropriations des terrains,
le dédommagement des pro-
priétaires terriens et les procé-
dures administratives et juri-
diques engagées à cet effet. 
«Les membres de la cellule de
dédommagement et d’expro-
priation des terrains ont été
invités par le wali à accélérer
les procédures administratives,
tout en soulignant le caractère
très important que revêt ce pro-
jet sur le plan socio-écono-
mique pour la wilaya et singu-
lièrement pour le port de
Béjaïa», a indiqué la wilaya à
l’issue des travaux de la ren-

contre. Selon le rapport présen-
té par le directeur des trans-
ports, «le nouveau tracé com-
prend 55 ouvrages d’art dont
trois tunnels». 
Il a ajouté que «plusieurs cou-
loirs ont été ouverts et sont en
travaux d’aménagement, en
plus sept grands viaducs dont
trois connaissent un taux
d’avancement de 50 %». Il a
souligné que «trois tunnel sont
en cours d’aménagement dont
Amtik-Oughemoune, d’une
longueur de 669 ml, commune
de Semaoune, est achevé, celui
de Sidi Aïch dont d’une lon-
gueur de 900 ml et dont 130 ml
ont été creusés, et enfin le troi-
sième, le tunnel de Takarietz,
de 400 ml, où les travaux vien-
nent d’être lancés». Ces
ouvrages sont confiés à l’entre-
prise Cosider et Infrarail, entre
autres.
L’opération de déplacement
des réseaux est toujours en
cours et le taux d’avancement
total du projet frôle les 15 %
alors qu’en 2022 le taux

d’avancement n’était que de
5 %. 
Ce projet, qui avait été gelée
pendant au moins une dizaine
d’années, devrait être livré en
décembre 2024. Ainsi, les
trains qui circulent actuelle-
ment à 70 km passeront à une
vitesse de 160 km/h pour le
transport de voyageurs et 100
km/h pour le transport des mar-
chandises.
Il convient de rappeler que le
tracé de cette nouvelle voie a
été modifié deux fois par
ANESRIF afin de contourner
de nombreuses oppositions.
Celui-ci, comprenant désor-
mais un chevauchement de par-
cours sur l’ancienne ligne, sur
une distance de 35 km avec un
élargissement de la certitude et
52 km, sera réalisé sur un site
vierge dans le but de corriger
les courbes du tracé. La ligne
sera électrifiée en 25 KV/50
HZ. Elle est dotée de tous les
moyens de signalisation et de
télécommunication modernes. 

N. Bensalem

PROJET DE DÉDOUBLEMENT DE LA VOIE FERRÉE DE BÉJAÏA

vers la levée des contraintes 
Les travaux du projet de dédoublement et de modernisation de la voie ferrée reliant Béjaïa

à Béni Mansour sur 87 km connaissent une évolution tangible.


